
es

  
JOURNAL POLIT

 

    
 

Nouveau Mois de St, Joseph
ou

Prieres pour tous les jours du
mois de Mars,

Nouvelle édi: Apptouvée par Sa Uraudeur
Mge. l'Evèque de Montréal,

PRIX, CINQ CHELINS LA DOUZAINE UU
DOUZE SOUS L'EXEMPLAIRE.
En vente chez

L J. PREGEN,
Libraire,

RUR NOTRE-DAME VIS-A-VIS LE
SEMINAIRE.

Montréal, ler mats

 

COURTIER er AGENT.GENERAL,

INFORME respectucusement ses amis qu'il a
ouvert un BUREAU, No. 23, Rue it. François-
Xavier, ct il entrepreudra l'arrangement de suc-
cessions, ventes ou le loyer de propriétés, collec-
tivne, &e , kc.

11 est œumi prêt à entreprendre la direction
d'affaires de propriété, réelles ou personuelies, à
des conditions tres-ralsonnables.

Résidant à Montréal depuis plus de trente
années, ayant une expérience affaires en gé-
néral, il ne doute pas qu'une part du patronage
public lui sera donnée.

RÉFÉRANCES.
Messieurs Torrance & Morris, Avocats; Gibl

& Hunter, Notaires ; Seymour, Whitney & Cie. ;
J. G. MeKenzie & Cie ; J. & J, Bitcbell; Tho-
mes, Thibeaudeau & Cie., Frothingham & Work-
mun; Benning & Bursalou ; Wm Stephen & Cie,
et Thomas May, Marchands,

ter Mara.—m

TTTPAULDENIS,
AVOCAT,

UB ST. VINCENT,—BATISSES SERAFINO

Mr. Paul Denis suivra les Circuits de Vaudreuil,
Soulanges et Beaubarnois.

Montréal 25 aout

Neuvaine a St, François-Xavier,
Nouvelle édition, en gros caractère, avec l'or-

dinaire de la Messe, les Pricrée pour In Commu-
niou, les Vépres du Dimatiche et les Complies ,
sugmentée des Pricres enfrancais pour les Saluts
du St, Sacrement, &c , et du Chemin de In Croix.

Kn vente cliez
J. B. ROLLAND & FILS,

COMPAGNIE
D'ASSURANCE-:« COMMISSION

DU GREAT WESTERN,

BJREAU EN CHEF—Bâtiseas de la Compa-
énie, 443, Walnut Street, Philadelphie.

Hon, C. C. LATHROP. Président.
JAMES WRIGHT, Seerétaire,

Caritaautorisé $300,000, Acree $285,163.
Cartral non payé $244,100.

$529,203

Asturance Maritime et contre le Fen

RISQUES MARITIMES SUR CARGAISON
ET FRET.
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Agence generale au Canada,

18, Grande Rue St. Jacques, Montréal.

Bureau Local du Canada.
[Autorisé à régler et décider toutes les récla-

Tuations pour portes ou vertu des polices émanées
on Craudeet l'Agent Général à accepter le ser-
vice de writs en Canade.]

 

    Thotoas Morland, Ecr
Gorden MeKeuzie, Ecr. | 5,
BURRAU DE REFERENCE, QUEBEC.

Jus. Gillespie Ect. Prést Hon, G. Pemberton,
Tesie Gaudry, Fer. William Withall

J, H. Clint, Ker,

BUREAU DE REFERENCE, OTTAWA.
James S4evenson, Ecr. |K. McGillivray, Ecr.
Eiward Giifiig, Eer. Joseph Aumond , Ber

Comsells permanent
Hon, L. T. Drummond, C. R. et M. P. P., pour

le Bas-Lanada,
Henry Eccles, Ecr,, C It pour le Haut-Canada

Avocats,
MM. Rose & Ritchie, Montréal,
MM. Crooks & Cameron, l'oronta,
MM. Lewis & Peuhay, Ottawa,

nquler
La Banque Comme:cine du

Courtiers,
MM. Holmes & Kilby

Sunspecteurn,
Heet.t Munro, Ker., Canada Est.
E. H. Whitmanh, Ecr., Canada Ouest.

 

 

    
ada, Montréal.

 

 

ON peut se procuter le dernier état des finsn-
ces, Formules d’ Application,
tres information, en s’udre
l'Agent générai ou d aucun des Agents de la
Compeguie en Canada.

J. LEANDER STARR,
- Agent Général pour le Canada,
23 juil=ek

CONSTANT & CIE,
MAGASIN DE LIVRES A JUN MARUIIE,
GRAVURES, RELIURES, IMPRESSIONS

ET DE JOURNAUX,
90, Grande Rue St, Jacques,

MONTREAL,

   

 

 

ON trouve constamment dans eet Kinblisse-
ment les Journaux canadiens, américains et tous
lea ouvrageslittéraires suse és dung ce pays.
Un se charge de l'envoi onces pour les

Journaux dans les différentes parties du monde,
Un éneadre les gravures à des prix réduit.
Une librairie qui ne fait qu'augmenter chaque

jour est attaché à l'établissement.
Ueux qui visiteront ia chambre de lectures y

trouveront tous les ouvrages modernes ot toute
l'attention ible leur sera portée.

Estampllles canadiennes et étrangères à ven-
dre. On fuutait les libraires, on achète ou échan-
ge los livres.
Ut oo chargera de la vente de tous articles à

commission.
Montréal, 1Y janv—

AVIS
TOUTES PERBONNES endettées envers la

Huccostion de fau JUIIN MoLYNN, en son ri-
vant de in Côte &t. Luc, dane la paroisse de
Montréal, Fermier et Contracteur, sont respece
tueusement priées de faire un palement immé-
diat ; et toutes colles à qui la auccssion peut des
voir do présenier leurs comptes duement uitestés

à JAB. SMITH,
Np

72, tue St, Prançois-Xavier,
Montréal, 9 février 1860

LE Dr. LaROC 9
GRADUR DU COLLEGE McGILL , ci-devant
de Rigaud, spree une pratique de 13 shs à le
campagne, à ÉTAULI SON BUREAU vis-d-vis
ees le Du, TRUDKL, Petite Rue St. Jacques,

Veamiultation à tonte heure de le Journée les
pauvres ehane.

Montréal, 3 juil 1859.—
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Serefaleou Ecrouelle.
C’est une maladie organique, une corruptivn

dusangau moyea desquelirace fluids devient
vicié et laible. Lois de au circulalwuen, ii pars
court tout le corps et peut fire éruption eur Une
psitie qu:lconque, Nul vigaue n’est exempt
de tes atiuqueset ti n’en est uucun qu'il ne puis-
se dètrut « Lu tante arcoluleuse vol daverses
ment <ausée par des maladies mercurieiles, la
la débauche, Une nourriture mal €, un aur
supur. le Vice ol par desus lout l'infcetion vé-
nérienne. Quelle qu L don origine, elle est
héréditairé dans la constitution, se Dausmettant
des purenseux enfaus jusqu'à la trowieme et
quatrième génération. L'elte inaladie semble
êtreea verié le chatiment de celui qui dit :—
* Jetrenemettrai les iniquitées des pères sur
leurs ontans.”

Les eflets de ce mal se (unt presseutir par un
dépot songuin de inalière corrornpue ou ulcérés
qui, daus les personues, le fi ! les organes
intérieurs, est appelé ludercules ; dans les Klan.
des, entlères, et 4 là suiface du corps, écuplions
ou pluies Cette corruption qui vrigue du sang
affaiblit l'énergie vilale da telle sorte que les
con tutions scrofuieuses soutffient non seule
meut mais elles peuvent d'autast moine résisler
aux at'aques des autres muludios. ll en résulte
conséquemment qu’un grand norbre de persun-
ues succombenl » des muis lies qui, quoique nen
scrofuteuses de leur suture deviennent fat.les
par cette infection dans le systeme. La
des comomptions qui aéciment l'espèce

  

    

  

  

   
  

 

usnaie

tie prosiennent de ce cal, et plusieurs autres (a-
tales affections du luie, ducervenu, des intestins
et véritablement de tu les oiganes ont leur
source duis la 11.ême came,
Un quart de notre population est scrofuleux,

infecte qu'il est de celte wleclion cachée qui
nine la santé. Pour ls repousser du système ol
faut cégenbres le sang pas des remé:
Life, et lut rendre la vigueur par vue
riture et par l'exercice,

L’oxtrait mélangé de Salsepareille
DAYER

est la pruseffi-ace reraete qe Phabitetd médica
le da notre époque ait pu découvsir pour cette
toaladie partant atusi psévalente que fatale,
Cet extrait est composé des plus acitfs remè-

de qui asen* jamais été inveutés pour l’expulsion
de cette impureié “lu sang et pour sauver le sys.
tème de ves déspatieuses cuneiquences.  Coné-
quemment où devrait l’employes pour la gués
Ton de touies les maladies de là peau, “ àt, An-
thony's Fire, toutes Eresypèle, angelures, biû-
lures, tumeurs, dartres, 1b me,
siphylitiques hydropesis, dyspepsie, débilit
en vérite pour luutes les mu udies que origineut
d'un sai1mwe ou vicid, La croyance popolnie
re dans linpureté du rung vot véntablement fun.
dee, car es écrouelles ne proviennent que d'un
sarg degenéré. La vertu particuliere de cetle
salsepateille Cunsiste a purilicr el regéndrer cy
fini le vata! sune la pureté duquel la santé est im-
possible « toutes les constitutions souillées pas la
maladie,

Les Pillules catharliques
d’AYER,

APPLICABLES A TOUTES LES FAMIL-
LES, SONT COMPOSKES DE MANIE-
KE A GUERIR RADICALEMENT
TOUS LES CATHARRES.

Leurs verlus pénétranies, neltoyent et régenè-
rent tous les Oigares humaine Coinme consé-
quence “es vertes de ce remède le malade, cour-
bé sous te poids de Is maladie vst étonné de
voir santé et tes forces phisiques rendues par
ce vimpie remède,
Ces pilules gnerisrert non-

ladies journalisies, mais su

  

  

  
     

 

   

seulement les ma-
bexucoup de   

 

meux dangereux. l'ugent “islessous nommé
veut bien communiquer gratis mon Almansch
américain copteran! lv cas de guétison de mon
reméde et la manière de s'en servir, FRVoIr : —

brulement de cœur, mal de tête
ne

  

  

    

» perte d’appétit, jaurisse et touten autres
malaties provenant de l’obstruction des fonc-
tions du corps,

P PRÉPARÉ PAR
LE DR. J. ¢. AYER ET CIE,
LOWELL, MASSACHUSETTS,

Prix: $1 par bouteille; six bouteille
pour 85,

Nos remèdes sont vendus, en gros et en détui
per LYMAN, SAVAGE C:k., Droguistes,
et chez tous les “lroguistes Montréal, Québec,
Trois-ftivières, St. Jean et partout.
Lu oct 1859-—am

 

  

  

Bureau de i vss,
MONTREAL Hamas itty

ARRIVÉE ET DEPART DESMALLE DR
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1.a<so.
ARRANGEMENS D'ETE.

Communication Directe a la Va-
peur avec Glasgow.

LA LIGNE ‘“ ANCHOR” DE PAQUEBOATS
doit voyager régulièrement entre MONTREAL
QUEBEC et GLASGOW, comme suit :—

DE QUEBEC.

 

  

   
  

 

UNITED KINGDOM 15 Mai
JOHN BELL... £2 Juin
UNITED KINGDOM 10 Juillet
JUHN BELL....... T Août
UNITED KINGDUM “ 4 Septembre
JUHN BELL....... « 1 Uetobre
TNITED KINGDOM “30 Octobre
Nouveau Nteamer. .. “30 Novembre

DE GLASGOW.
UNITED KINGDOM Samedi, 14 Avril
JOUN BELL * 12 Mai
UNITED KIN « u Juin
JOHN BELL... “ 3 Juillet
UNITED KINGDOM “ 4 Août
JUIN BEL “ 1 Septembre
UNITED KINGDOM.... “29 Seplembire
Nouvean Ntesmer....... «Vs Octobre

S'udresser à HANDYSIDES & HENDEIS( WN,
45, Union Street, Glasgow: ou

0. &D. SHAW,
Rue Commune,

Montreal

SaGracieuse Majeste la Reine
ET

8. A. BR. le Prince Consort,
KE MK GK PGCB et 6, ©, M, G,

THE ROYAL NAVAL MILITARY,
EAST INDIA

LIF A2SURANCE SOCIETY,
KTABLIR 4, b, 1x37,

PUUR L'ASSURANCE GENERALE SUR LA

WW MH HEC»

13 WATERLOO PLACE,
London,—S8. W.

DIRECTEURS,—Major Gépéral Sir Frédéric
Smith, K, KH, M, I", F. Kk, 8, Ju-
mes Frédéric Nugent Daniell, vi-
ce-président ; Lieutenant Général
Edward B Wynyard, C, B,; Ar-
chibald Huir, Keuter, 31, D, dernie-
tement dus gardes à cheval ; Wm,
Chard, Ecuier, Agent de Marine ;
Major Wim Lancey, des Ingénieurs
Rayaux ; Genéral II. G. A. Taylor
C, 15, au setvice de la cumpuguie
des Indes ; Wilbraham Taytor, Ber,
Lieut-Colonel ; F. 8. Sothely, U,
IL, de 'a compagnie des Indes ;
Licnt- Général Sir George Pollock
6, C, PB; Contre-Amiral Méchent
Quin; Cuntre-Amiral Sir George

ubert, K, 1
BANQUIERS,— MM, Coutts et Cie,=59 Strand,
DUCTEURS, — Robert Lee, Ecr, M, D, F, I, 8,

1 Saville aw,
CFNSEILS, — J, Measure, Kcr, 4 Serle street,

Lincoln's InnFielc
SOLLICITEURS,—HM, Garrard & Jumes, 13

Suflalk street, Pail Mail Eust,
ACTUAIRE, — John Hinlaison, Ker, président

de l'Institut des Actuaires.

  

 

  
  

 

11 fevrier.—k

 

 

   

    

 

On donna des assuraucer aur lu vie à des per-
aopnes de toutes professions et on en dunne dic
les climats des tropiques à des conditions faru-
rubles,

Les taux de premunis sont basés sur des bona
principes quant aux reférances de toute colunie,
aucune charge extra pour risque d'un voyage
d'Angleterre, et du Nord de l'Amérique,
Un quatre-cinquieme des profils sout divisés

parmiles nsaurés tous les sept ans,
WILLIAM M, JAMES, Secrétuire,

13 Waterloo Place, Londres,

APPLICATIONSseront reçues pour des poli-
ces sur la vie de In Compagnie ci-dessus, au No,
3 Rue St, Bacrement, Montréal.

J. H. DORWIAN,
Agent pour l'Amérique,

 

1v février—sm

AA Un ee
LES Soussignés se sont associés, comme Avo-

eatset Prucureurs, sous ies noms de DRUMMUND
& BELANGER.

LOUIS T. DRUMMOND,
L. BELANLER,

No. 34, Petite line Bt. Jacques.
Montréal, 11 déc

VENTE ©
par Autorite de Justice.

 

SERONT VENDUS, MERCREDI, le VINGT
UNFÈME jour du mois de MARS prochain, à DIX
heures du matin, duos la Malle de l'Institut
Canadien, 4 Montréal, Rue Notre-Duue, No. 61,
su plus offrant et dernier enchérisseur, les [M-
MEUBLES ci-après désignés, dépendant de ln
COMMUNAUTÉ de biens qui à existe entre feu
LOUIS DEMERS et MARIE GAU-
VREAU, envoie :

to.~UN EMPLACEMENTsitué en le Cité de
Moutrésl, vis-uovie le Marché Ionsecours,fui.
sant le coin des rues St Paul et St. Cluuide,
Joiguant du volé Nord-Est et par derrivre
aux enfants d'Alfred Targeos ier, cons
tenant vingt et un pied et demi de front, sur

cinquante quatre pieds de profondeur: le tout
bus où ving, avec une vicille maison en
Pierre ct autres bâtiments dessus construits.

20.—UN EMPLACEMENT gis et situé en la
ite Cité de Montréal, faisant l'encoignure

des rues 8t. Constant et Mignonne, conte.
ant quatrevingl-cing picds de front, sur
yuatrevingi-sepl pieds de profondeur : le tout
Jue ot moins, tenant eu front « la dite rus

t. Constant, en profondeur w Joseph Cré
penu, d'un coté à la rue Mignonne, et d'autre
coté à un autre terrain dépendant de Ja dite
Communauté, avec une maison eu briques &
deux étages, avec une écurie et un langard
enliriques, el deux remises en Duis dessus
construits,

0. UN LUT DE TERRE où EMPLACEMENT
connu rous le numéro huit, situé sur le rue
Ht. Constant de cette vilie, cutre les 1ues
Ste. Catherine el Mignonae, contenant teen-

4 pieds et {rois pouces de front enr cent
dix vledy de profondeur, mesure anginise,
tenant en front a la dite rue Bt, Constant,
en profondeur, partie par lee représcninnts
Sanilers et partie par Messieurs Payette el
Perrault, d'un eité à Laurent Dufresne, et
d'aurre oùté au terrain cl-apres désigué,
sens alicune bâtisse desaux construite.

40-=UN LOT DE TERRE où EXPLACE-
MENT connu sons le numéro neuf, situé sur
In rie Bt, Constant de cette ville, entre les
rues Ste. Catherine et Migounne, contegant
trente huit pieds et trois pouces de front, sur
cent dix plede de profondeur, mesure angiai-
se, tenant en front à la dite rue St Constant,
en profondeur à Mossieurs Payette et Pere
rault, d'un côté auterrain ci-dessus désigné,
es d'autre côté au terrain ci-après désigné,
sans bâtisse.

DAME

  

 

   

 

  

S50~UN LOT DE TERRE ou EMPLACE-
MENT conuu sous le numero dix, situé sur
Is rue Bt. Consuant de cetie ville, entre les
rues Be, Catherineef Mignonne, contensnt
trente huit pieds et rois jotees de front, sur
cent dix pude de profoudeur, mesure anglais
ve, tenant en frunt à lu dite rue St. Constant,
eu profondeur mux dite Payette et l'errault,
et partie par R. Llarnois, d'un coté auterrain
ci-dessus désigne, et d'autre cuté au terraiu
ciapies d à, aus Latisse,

o.-(N LOT DE TERRE ou EMPLACE-
MENT connu vous le numero ose, vi-
tué sur lu tue St, Constant de cette ville,
entre les rues Ste Catherine et Miguoune,
coutenaut treute-huil pieds ot truis pouces
de front, sur cent dix pieds de profoudeur,
mesure anglaiye, tennot eu front a la dite
rue Ht. Constaut, en profondess par le dit
R, Harnois ® partie aux represehuau
Kelly et Lamothe, dun cold au terrain ci-
dessus désigné, d'autre cuté nu terrain
ci-après désigné, enns butisse.

To —UÜN LUT DE TERRE ou EMPLACE-
MENT connu sous le nutnéro duuzæ, situé
sur (a rue St. Coustant de cote vilie, etre
Tes ruos Ste. Catherine et Mignone, conte-
nsut trente-hoit pieds et teow pouces de
front, sur cent dix picds de profondeu , nie-
sure angluise, Lenant en front & la dite rue
St. Constant, en profoudeur aux représen-
tants Kellyet Lamothe, «d'au cote au terra’
ci-dessus slüsigué, el d'autre coté au terrain
ci-upres désigné, sans Ldlisse.

‘N LUT DE TERRE où EMPLACE-
connu sous le numers tre situé

sur la ruv St, Constant de cette ville, entre

les rues Ste, Cutherine et Miguonue, contes
saut treute-huit pieds et trois puuecs de
front, sur ceut dix pieds de profonsieur, me-
sure ungluise, t nant en front à ka dite rue
St. Constat, eu profondeur nux ropréseu-
tunts Kelly ot Lamothe, d'un coté au ter-
tuin ci-dessus désigué, et d'autre coté au
terrain cislessus en second lieu désigne,
suns luktidse,

90.~UN TERRAIN OU EMPLACEN
tué eu la dite cité de Montreal, dur la rue St,
Cotatant, contenant cinquante et un pieds
et demi de front, sur cent trente quatre
pieda de profondeur, le tout inesure anzlai-
se, tenunl en frout à la dite rue SL Cous-
tant, en profondeur su docteur Ucaubien,
d'un coté à M. Judah, et d'autre cuté à M.
Bridgeman, avec une maison eu briques à
un étage et ane remise dersux constriites.

100 —UN LUT DE TERRE SITUÉ en lu dite
cité de Montréal, sur la place Viger, de fi-
gure irréguliere, contenant treize pieds de
front, sur dix piede et deude profondeur,
duis une ligne puis allant en élargissant et
mesurant (rente huit pieds et trois pouces
dans une ligue, et seize pieds et demi dune
l'autre ligue de front, sur cent pieds de pro-
foudour dune vue ligne, «t quatre vingt rept
pleda dans l'autre, le tout mesure anglaies,
tenant cu front « la rue St. Denis, €
fundeur à un nomme 5, ou
fants, oi le dit terrain mesure quatrevingt
deux picds ; tenant d'un coté partie à Yhin
Thomue J. J. Luranger où représentants
Trudeau, et Ju jar Madame Pereanit, et
d'autre coté 4 J Maptiste Rolland, avec
une ui visun en bois à deux étages, écuries,
Lxbpgarids ohables Jessa consiruila.

1lo.—i LUT DE TERRE OU EMPLACE
Ha etsitne en la dite cité de Mont-

faisant l'encoignure des rues Ste Uu-
therive et St. Nichoue-Toleutiu, contenant
Trente quatre pieds de front, sar quatrevingt
six picate profondenr, le toul mesure sane
gluise, tenant en front à 1e dite rue Nte. Ca-
therino, en profondeur à un terrain dépen-
dant de la dite communauté, d'un coté à tu
dite rue St, Nicholas Tolentin, et d'autre co-
téan terrain ci-nvrés «désigné, sana bile
ment.

12o.—U'N LOT DE TERRE UU EMPLACE-
MENT sis et situé cn la dite cité de Mont-
réal, sur lu dite rue St. Catherine, conte
nnnt quarante pieds de front, sur quatre-

pt eix de profondeur, te tout me.
sure anglaise, teunnt en front à la dite r €
Ste, Catherine, en profondeur à un terrain
dépendant de La dite communauté, d un co-
té mu terrain ci-dessun gue, et d'autre
Coté au terrain ci-apres désiqué, sans ba-
timent,

130.=UN LUT DE TERRE OU EMI'LACE-
MENT sis et gitué on Ls dite cité de Mont-
réal, sur lu dite rue Bte, Catherine, conte-
nANL quarante pieds de front sur quatre-
vingt six pieds de profondeur, le tout meau-
re anglaise, teuanten front « la dite rue
Ste. Catherine, en profondeur à M. Martin,
d'un coté au terrain ci-les é, ut

  

  

    

   

   

  

  

 

     

      

   

  

 

 

    

 

 

  

d'autre coté ax termin ci-apres désigné,|
sans bütiment

LOT DE TERRE: où EMPLACE-    
  

 

réal, faisant l'
therine vt Albers, contenant trente
pleds de front, sur quatrevingt-xis pieds de
Profondeur, lc tout messre angluise, tenunt
en front a la dite rue Ste, Catherine, eu pro
foudeser « M. Martin, d'un coté au terrain vi
dessus désigné, et d'autre à In dite rue
Ambicrat, sans bitiment.

Lo~~UN LUT DE TERRE où EXPLACE
MENTsis et situé co la dite Cité de Munt-
réul, eur ln tue St. Nicholas Tolentin, de hn
contenance de quarante-quntre pieds de
front, sur soixaute-dix-peulpieds de prof
deur: Je tnt megure unpglaise, tenant en
frout à la dite r cholas Toleutin, en
Profondenr à M Marlin, d'un coté aux ter-
rains ci-dessus eu onziome et dousieme lieux
désignés, el d'autre coté à Joseph Durval,
Avec Une futison eh bois à un élageetauters
bitimenis dessus constrinta,

Wo =UN LOT DE TERRE an EMPLACE
MENT sis et situé en la dite Cité de Mont-
real, faisant l'encoignure des rues Ste. Marie
et Fnilum, de tigre irrégulière, contenant
Vrente-six pieds de front, et allant en élar
uissanl jusqu'a une profundeur de trente-
sept pieds et demi, sur suixante-dix sept
picda de profondeur dans nue ligue, et aur
Soitante et trois pivds ot ol dans l'autre,
le tont mesure anglaice, tenant en front u is
dite rue Ste. Marie, en profondeur nu ter.
rain clupres désigné, d'un coté à la dite
rue Pullin, «4 d'autre coté à Louis Demers
dit Dumais, avec une malson en buis u deux
éluges dessus construite.

150 =UN LOT DE TERRE ou EMPLACE-
MENT xis et situ: en la dite Cité de Montrén!
sur la rue Fullun, de le contenunee de cine
quante-six pivde et demi de front, sur cent-
vingt-<ie pheda tte profondeur: le tout tn
sure anglaise. least en front à la dite rue
Fullum, en profondeur à Ji url, d'un
colé à Jean-Baptiste Deslauriers, et d'autre
coté au dit Louis emers did Dunas, avec
une écurie desaux construite.

120.=UN LUT DE TERRE ou EMPLACE-
MENT sis et situé en in dite Cité de Mont-
réal, aur lu rue Visitation, de ln contenance
de quarante-ctmy plede de front, sut seixan-
te-quinze plede de profondeur, le tout mesure
anglnise, tenant en front u la dite rue Visi
tation, en profondeur à une prrsoune incon
nue, d'un coté u M. Carie, ot d'autre côté
euterrain ci-apres désig sans baument,

190,.—UN LUT DE TERKE ou BMI'LACK.
MENT ain ct aitné en ta dite Cité de Mont
réal, eur la tie Visitation, de la contenance
de quarante-cing pleds da front, sur soixan.
te-quinze pieds de profondeur, le tout mesnre
angluise, tenant en front à la dite re Visle
fathom, en profondeur à une personne incon-
tue, d'un coté anterrain ci-desnue désigne,
et d'autre coté au terrait ci-apres désigné,
sans bâtimen L

200—UN LOT DE TERRE où EMPLACE-
MENT vis et situé on Ja dite Cité de Mont
réal, sur la rue Visitation, contenant qua
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rante-huit pieds de front sur soixante-quiace
pieds de profondeur : fe tout aucsure anglii- |
ée, tenant cn fout a le dite 1. Visitation,
eu profoudeur à une pers inevnnue
d'un côté au terrain cudessus desigué, of
dautre côté du lerruiu cieupres desigue,
VEC Une uawidon en bois à un étage et a
deux cotés, écutie et autres batiments des-
sus construits,

210 =UN LOT DE TERKK ou EMPLACE-
MENT sis et situe en la dite Cite de Mont-
Wwéal, sur la rue Visitation, contenant qui.
rante-deux pieds et deinde frontaur suis
te-quitre qhede de profousdenr,le tout mesure
aupeuise, tenant en front à la dite rue Visi
tation, «a profondeur à Une personne incou-
nue, d'un € in ci designe,

«d'autre coté au terrain chapres désigne,
sans batiment,

LOT DE TERRE où EMPLACE-
MENTsis et vitre en la dite Cite de Muut-
Teul, sur La rue Visitation, conteusat qua-
Vante-deux pieds et demi de front, sur
soivante-quinze pials de profosudeer : le tout
mesure anvlaise, tenant en front « ls dite
rue Visitation, en profondeur u une pere
sone cote, d'un coté ai termiu ci-des-

d'uuire coté au ternsinci-
vans batiment,

200 —=UN LOT DE TERRE on EMPLACK-
MENT sis et situé en la dite Cité de Mont.
veal, sur La rue Visitation, contetant quase
rabte-deux pieds ct dut de tront, sur soi-

winze pieds «de profondeur le tout
aug-aise, tuant eu front ua bu die

Visitation, ex profondeur à une personne
inconnue, d'ais vote zu terrain
signé, «Ud'autre cote au tereuit vi-apré
wigné, sans batiment,

N LOT DE MITE AL
bis et cîtue enhe dite Cite de Mout-

1, eur lu rue Visitation, contenant gus.
taute-deux pieds et demi de front sur sui-
xante-quitze pieds de profoudeur : le tont
mesure anglaise; Lenuut en front à lu vite
rue Visitation, € pudeur à une personne
i d'un à terraci-dessus dé

auterrains cixpres des

   

 

   

  

  

 

  

 

  

 

   

 

   

        

  
  

    

    

  

 

-—UÜN LOT DE TELRE vu EMPLACE-
MENTsis et ritue enlu dite Cite de Monte
réal, sur la tue Visitation, contenant quaran-
tesdeux pieds et deuri de front, sur scixunle-
quinze pieds de profondeur, 1etout mesure
anglaise. tenant en front « lu dite rue Visi-
tation, en profondeur à Lauzon et l'oulbit,
d'un coté au lerrain cides
d'autre coté nu terrain ci-apres
sans bativient,

LUT DE
sis étuitue en lu dite lité de Mo

1, sur Ta rue Visitation, contenait quace
rante-deux piedaet demi de front, sur soi
xante-dix-huit pieds et demi de profondeur :
le tout mesure anglaise, icnaut en front « la

imitation, en proi
UN cute nu terrain ciedussus dé-

et d'autre cote à Jenu-Haptiste Du-
Puis, sans batiment,

279.—UN LUT DE TE
MENT sis etait de Munt-
réal, sur lu rue Doechester, contenant cin-
uunte-tcois picds de Iront, eur cenl-quinze
piedu de profondeur: le tout mesure nigglaiae,
tement en front alu dite rue Durchester, en
profondeur par Edwud Gaugl l’enuy, d’un
coté par Madame T, Demers, v6 pur
M. Dupuis, et datilre vole par le terrai
Byres designe, giao une mn:
étage ct autres i

N LOT DE TENE on EVPLACE-
MENT sia et situé en ka dite Cite sde Monte
rend; sw ln pie Durchoter, cote
pieds ar Frout, sur ceut- lat pied,
deur le tout mesure anpel
4 la dite rue Dure
dit bavard Gael envy, dug eo
terrain ciedessus de. igté, et d'autre
terrain ci-apres dési ans butiment.

20%=UN LOT DI TEREE ou EMPLACE-
MENT sia et shut eu bn dite Cité de Moni-
réal, sur Larue Dorchuster, cmtenans vente
picds de front sur cout-luit pieds de protons
«leur, le Lout me: he enant eu front
a la dite rue Dorele-ter, en protondenr au
dit Kdw:od Gaugh Penny, d un cote an tees
Taiu vi<dessus desigue, et d'autre côté à M
Jobasou, suns bâtiment

300 —UN LOT DE TERRE OU EMPLACE.
MENT sis et situé en lu dite Cité de Mont-
réel, sur lu rue Borchester, contenant qua-
rante pieda de front, sur lente sept|
profondeuret de LA prenant vingt neuf
de front, eur une profondeur de soixante
quatre pieds : le lout suesure anglidse, tee
nat eh front wha dite rue D
profondeur à M1
ce dernier, ot partie Brault, ot duntre
coté au tecran ci-apres désigné, sans hati
went,
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en profondeur 11
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  LOT bE
MT ais

réal, sur rester, con
luit pieds de Feunt, sir cent douze pe
profundeur: le tout mesure Anglaise, tenant
en front à la dite rue Dorchester, ev protons
deur à M, Dufresne, d'un cuté au terrain ci-
desaus désignt, et d'autre coté au terrain ci-
apres désigné. sains batiment.

120 —UN LOT PE TERRE OF EMPLACKE-
MENT siw et situen1 e Cité du
réal, sur Ta rue Dorchester, contenan
hit picid de front, sur cont douze pleds de
profondeur : je tout meaure ang tenant
enfront à lu dite rue Dorchivater, en protons
deur u M Dufrenue, d'un côté ns ter-
rain ci-dessus désigné, et d'autre coté aux
tel satrish, sens batiment,

LOT DE TEL OU EMPLACE-
van bastite Cid de Moye.
dation, cotitenant tronte

da front, sar qua.
#1 dix sept pieds et dix ponees de pro

fondeur le tout Mesure française, e6 sans
garantie de tieaure précise  Jenant en tront
# lu lite rue Visitation. en profondeur par un
nommé Destuchers, dnn coté par us note
mé Huneau, et d'autre coté au terrain ci-
apres désigné, avec une maison en bols a un
Clage et une poisssvris en bois ainsi que
deux hangurda loges construite,

~VUN AUTRE LOT DE TERKE où
PLAGEMANT sis vUaitué en la dite C
Montréal, sur la rue Vicintion, de la conte-
nance «de trente-cinpieds ot quaire pouces
de Mrout,cur quatresingt-lic-vept piedset die
pouces de profondeur, mesure fronçise : le
tout plus pu moins; tenunt en front à lu
dite rue Visitation, en profondeur pue un
nommé Boucher, dun calé par tu nommé
Lefebvre, et d'autre cote auterruis ci-dessus
désigné, avec une maison en bois a un étage
et un hangard dessus construits,

Pour plus amples Informalions eadreaer &
Madame Veuve LOUIS DEMERS, coin des rus
St, Conslaut et Mignonne ; ou au Notaire noussi-
god,

 

    

  

  

 

  
   

    

  

  

  

    

   

   

     

 

PIL CARPENTIER,
LA  

Moutréal, 25 férrier 1560,

CUISINIER FRANCAIS,
CHARI ES BEAU
À le plaisir d'annoncer au publie de Montréal

6ù fl réside depuis 10 nna qu'il ofire ses services
aux personnes qui auraient besoin de quelques
plais extra pour compléter un diner, qu'il lea
services sons Îe plus court déla et à des prix ré«
duits, 11 fera aussi des diavre à domicile, a'adre«-
ser rue Kt. lanrent No 9, Audessue du magasin
de MM Francæur à Giroux.

3 lévrier.- dus

 

  

   

  
  

VINGT 20) JEUXK
Quine (10) à dix-huit
Premire te re :

; McDON AL,
  

BROTHERS & Cie,
TSG, teed, l'on

bo Montreal, janv

Vive le Vieux Remede
m

VERMONT CONTRE LA TOUX:

ELIXIR BALSAMIQUE
VEGETAL DE

N. 11. DOWNS
Nous devaus dire qu

venue dans toate ia
dut plus de Bente ass, of quelle
t8 ehlieie satisiaction à ceux qu eu out fait
USAGE j US LE CONLEINS ax ut seul cas on
deu gens et aient oté Meroutents et aient vedes
Mande eut argent. Nous gulantiosous de plus
QUE DL Bptea eo AVOuT fait Usage, une Personne
veut qu'on un ede son sige! elie o's qu
demande) aux Agents ou Vivprietases guns’
Piesscront de i satislun Wie die de plus!
> Ous laut-rl vugrant u templide ecatx-
licats que perusau al vous laut quel-
que chose de plus qe vole, demandez à vus vos
an Out lait usage de ce medicant, et ile
VOUS GItOLL u'ite>1 ie larit ous renade
la fuux, ie Khume, les FI sions, le Cong,
PAsthine, ©! tuntes les Maludion de ta Gage, die
le Poittie #1 des l'ounious, maladies qui touter
tendent à la Consamption. Arhetsz<le, el 51.
Yous coblente, veutilez «
der n vor ans et

 

cetle médecine s'est
gleterte, |
tatjpours dons

 

   

 

  

  

  
  

   

 

  

   
  

     

10] Hears
Hadid Changes [out

wi wirticle qui peat tie clot ens.
Xe vous voulex essyer l'Hiinie de N. OH

Dans, #6 st oune Letient pus daue voue locas
Vité, price votre Irogui-te au votie marel
deu densandes ane pete provision & te.
Agents 124. VACAULE & FILS ent des
rues Note. Dune el Bonsecour 5 LL '
(Le CAMPRETLGS JA LYN AN & Vie
ROMAN & JOHN BIRS& 4 el, ( Medi
ath)

  
 

 

  

    

   

 

  

   

PUIgelques ir ois seth ment none avan.
les boultitioa d'essai, of nuns avons ran

ABD ge OUS pulse essay er cel excelent re
mode d peade fais.

11 ya wip le mac chs sn peta Elixiy contretmt,
fabio pur Jasper Culs, de St Albuns,
onial n'est pay snd de lu Man de NH
Dawns, ib porte §, Curtin, & l'encre tong, (on
une coutrelagon où peut lacetment la reconnai-
f1e au signe que nous 08 d'indiquer, et purle fait qu’il ent marqué #34 et 75 cente la bou-
telle, Ratoreltement, le it Curls nose pub le
signer iii nom de N. H. Downs, parce gue ve
werail un toux,

Prenez gardede la contrefaçonde Jasper Cur-
fis! Rappelez vous que l’Klian vérnable est
garmnntl, et rigue de inch oom, a la plume,

Houtriile d’evens 25 ven
N. H. LOWNs.

  

  

 

   

  

 

  

22 (ov183ÿ—ak

AUX ENTREPRENEURS.
SOUMISSIONS enchetees seront reçues

irs courant, nu Prebbytere de lu
Julienne, pour Le construction d'uve

église el d ancrietiv duns In dite paroises Ste.
nine pour plans, devis et conditions,
wer mi Révérend Mesrire Hérard, l'retre,
de hedite pared Les Fyndics ue seront

Pan abligés d'avcept plots us conmissionnais
re: le uoñiles cautions devra être donné dans
Ia moutuission, Toute lotte non wffranchie sera
refine,

Rie.

bE
jusque
parcisse

 

   
   

   
     

  

  

   

igné inforne see amis et le public en
Lqu'il m transporté son établissemeut aux
vs ues Mota CINE.

I tienden comtize pur le passé un assortiment
de Hardex Faites des plus étemdaes, ot aussi Drap,
Cusimirea fins, Twecds, Vesting, &c., &c., &.,le
Jout dans le dernier gout,
A 25 POUR CENT A MEILLEUR MARCHE

QU'AUCUN ETAULISSEMENT.

M. L. D. GAREAU,

& LOUER,
LA MAISUN DURILAM et les TER-
RAINS, Rae Si. Laurent, au-dels de In
Sherbrooke, La Maison est bonne el

node contenant uue centre vaste et deux
wiles. Le Jardiv avec su maison d'été, les ches
HIORAFANÇÉS AUX pravois, lex fruits, (Pommes,
Prunes, lrumbroises, Grappes, ke. t les fleurs
FUdigues d'attention

s'adresser à

 

   

  

  

 

21 mai.

  

      
STANLEY C. BAGG,

Fairmont Villa :
WULME It,

Voisin de ta Maison Durtu
tha

 

mars— tip

Ferre à Vendre.

UNE BELLE TERRE d |
nrpents de large, sur TRENTE arpents J.
ROKUF, AVEC tosom, grange ol autres m ns
dessus conetraîter dans un bon ctu), aitné dans
lu Parniese de St Martin, Côte 81 Klafur, Con.
ditions faciles r'adreser à ce Turenu.

St Martin, 3 mars—mp

EMPLACEMENTS
LE

19 PIEDS FRANÇAIS SUI 90 PIKDS POUR

£100,
FAUBOURG =,

  

  

AU LAURENT,  

   UN hon nombre d'Emplac
bong Ri Lauveut n vendre out à concéder par le
sousaiene, fournisseur au enpitalis un des meil-
leurs svantages offerts pu -qu'e présent à leurs

lations en la grundenr etle kite de crpla.
cut, Le tout comunid, etavee les meilleurs gue
tantice,

S'adresser à

 

nt situés nu fan
  

 

  

GUILLAUME DAVID
Hareau d'Agence à Montréal, j

3 re Rt, Vineent,
18 Tesrier—dimk $

Avis Public
Perle précent donné à tons ceux qui

peuvent devcir à lu Succession de feu GREGOI-
RE FERE où ceux envers ri la dite guccessio
peut utre endettée dde filer, ams le plus 2
i vars reciniations ou venir ré
Soussigué, chargé de régler la dite Bnece

J. LAUELLE,
x,»

8t, Eustache, 20 déc, 1850—23 —tmw

  

  

  

   
  

 

Institutenr Disponible,

L. DRSLAURIENS, muni d'un diplôme pour
érolesmodele supérieure, «t pouvant enseigner
toute autre branche nécessaire en ce pays, désire
une pince, S'adresser, Franco, à ce Bureau,
84 déc—u

Avis pu

 

ie,
LE Soussigné fait défense d'avancer À qui que

ce soit, et got non, sans une AUoraation spécis-
le qu'il pourre donner par écrit,

PIERRE LABELLE.
Sw. Rose, 30 janr - 2- tins 

HISTOIRE MATURELLE.

LES HIBOUSDU CANADA.
[ Pienieie Pottie. |

Le lba de tout terags, pat ses mo 1a
Flanges, ree habitides solitaires, ses fugi-
bies weeunts uoclorues, inepiré aux peoples
stelelteus vague meee du muyslese. Les
tisece Vappeltent Athéne ( Minerce ) par-
vequ'l'a but uitabueut ja counaiseabce de
l'avenir et Surnion viseau de mauvais
aogure, élant, disent-slh, Un prophète de
mnesheur aux individus et aux nations, Il
ue un t0ie obiigh dans les pemtures dea
proces qui le font mtecveur à point rommé,
au fort de la tempête.— dans li solitude de
du furêt,— pendant les ténébres de lu nuit,
dans la tour v.rmoutue d'un château guth:-
que — Suakorpeure fait dite à Casta, UU con
covapuraleule, que parmi les phéunumétes
eflreyablos dunt Rome vient d'etre le thua-
te ed qui presageut fu mort de Cesar, ot a
lematqod, en pleir. madi, aur le lorem, Pape

partion de 4 Pusan de lu nui Sous
le consulel de L, umel de C, Manns
on grand hiboo, wd cupitus
i, vinlajouter o Pépouvatite erate. Un a
meme paetendu que l'Inceredinpia Aris dy
d'ine th) n'vet autre que te tuboo, A drevande,
qui Weel donne ju petade tecuetir lee ou.
Mona ace eclle maliête, ext pourout dun
avis eutiltates, Part len Adorigénes da
d'Amérique, le grand hobou eat uty et d’un
crie special; loutre prêtres Pont adopté com-
ie le ry indole dle iene puissance et de lear
deni vw bon Cocks, dit Batiram, so dine
Urgoest parie vespect dont Ve entourent cet
one à fe plon jeutie des preires où devra
von basique Lianche et fait porter de-
Viol lun evortue lubon, rmpaillé ave
b'ascoups att: ane pat son maittien 1a

51e facttornulé du labos et traverse,
e eu el tant a demi voix tue do

ce prarmadie, >
Ces ciseaux ve divisent en dant ciasace

fol dintineles (lerqueltes comprenuent elle o
“médies plusieurs anbdiviaons) savoir, boy

Dinner et les Novturnes, Noms donneruns 14
pas dires desmiers, ss neue astremdre à
aveur ofilre,

Les tupaces roctrrnes ne vment bien ge
putidant le crépuscule et au civir de 1e lune 5
Jeurx yeux sont gio<, leur tels lat grosse.
Che Xp le wenn de l’'ouïs est d'une fines: 4
exthemne. Leur novrtiture cotriste en rai-,
HOUTIS, CINEAUX EL 11. nettes QUE le rapaces ne -
ene suit & limproviste, l'avorine par les
lénebdres et parc ron vol mervethäu-emet
sencieux. Di avale =n prow sens be plume
ou l'ecorcher : plus tard in posu où lee C4
sont revomus en bouteltes. Le jour, il doct
duis san Lou ¢ wi par recident, il en août, seu
apparition val une léte pour lex cornuillex,
pres, geass, birondellne el autres vomsite ru
viennent à envi limaulter par leurs one
meurs el leurs coupe de bec, Le noctarus 5e
chirehs pus à re défendre 511 re Lait,
prend les attitudes los plus bizanes et atierd
pallemumenl que le retour du crépuscule bai
permette de pretcire ra revanche, 1 sothl ce
aucer une cheouvte, où mdme d'en cuutre-
faite le éti, pour aturer tou(e le tribu ni
vuisitage. des choses n'ont pas
flas Altrtoie, que mentionne le tait. Ces rie
pates vivent iro ément el pas paires ; quel-
Qe duis ila voyagent par tion pe ; lens plume
Ru est eu gévéral remarquadie parle grand
Hombre de taches, de ligues, de bandon dont
iluet arrégurieremen(t passerné, En tein des
spaces locturnes, plagens lv Duo de Vig
tie (Bubo Virginianus) dont deux supeibos
spécimens éteient exposés en vents, ces
Jours d'ruiere our le marché de celle vite.
Ce bagand de nuit ent de ju tuille d’uu dut
de § soni plumage est gris et lauve, Veux si-
groten du plumes Pont fait sortiomemer te
grand habitecornes, #4 Daux les futeis den-
som cle l'Endimnk, dit Wilson, j'ai plus d'une
fuis entendu retlgaentimoile sulilaire, pousser
des che à ture trembler one gurieon entière,
Waugh (07 MWauugh G!. Ses uutien soles
lui butnes éluient non Moins mblodisux et
rowsetabidient tantotan huriement d'un che
qui à perdu avi meître, tantôt au rôle éto-
le d'un anuaéoinié qui Crie «1 Vain HU secOUrR,
Ca gout les accents lugubres du due de Vug
nie qui evesliont la doit nos oampagn
occupée en tmars ot aval a la eon tection
sucre d'eruble, eur lg penchant dex collines,
Le divphieqnente surtout les bots voisins den
rivières Le jour, on is voil seul, souvent sur

los grosses bianchos les plus torlfien ; 51 on
be nuçprenit, «| we révesile, widlle, fait router
eax gion yeux el C'aquer ses mardibules d'u =
ne menntere cflayante, Dindes, pooise, pris
deux, chnurdle, prassons morts el iapina, vont
aus @nlrematn el <a pièce cle teastance, 1]
les avale Toul értiers avec du plums, le poil
el lon va,

Cleat dans lex naile serginer qu'on pout le
voir voler, sileneivux et rapude, ala rrohme
chu dv sa prow. + Le marinier desceudant
lu Grand Fieuve, Cle Missisipp) tenarque
$ te noclusne chuxsetr qui passe ae leases do
* an barque ; lea ailes étendues, if franciot
“ len coliiien, où bien deseaot n'élève
« danx lais comme une ambee, 04 bien dis
4 paeail dubia les bois, Le bateau qui soit Je
6 gours mnvux de la nvidie, arrive biuntôt
“dans nee anse y 1€ bosde on champ non-
st yoilement defoché ; lu we traite sor

“i ‘hunble chaumitere du coon ; dacs la pre
“tr chap qui Pentonre, nu arbre, que Ju
“hache à épargné, sert de jochoie aux 0 =
* acaux ques, qui doivent bieatet
<< peupter le 40 Gout, l'atimi eux ne Houve
* vue Doute qui couve, Le grand Hobo,
1° dont jer yeux priçanta ont déconveit su
19 piri, pang elvan linemen witout de Var.
* bre el médite sun wilugue, Maw Ja Dinde
© axl ware viganls is 1015 alle en devseu
“mur sen puedé, ARH ren ables ct giourse 6

© Druysmment, qu’uile réveille louis sus voi-
“pts lon Cons étiez lunies ; le Caqueste-
4 ment dovieit géhérat, et le colon es révesl +
“le à son teur, li est bientôt ane ied, pres
+ pare not fuei'y ouvre Ja poule et regarde
se ddehiote, 01 voit le mnarauderr emplume qui
4 nest perché eur via branclie tnorte of d'un
or smal coup, il rétabli la lrangaiiné dana son
+ pualuillee suapontu, ?* Les guetes ridicules
el lue évotutious bigarses du Grand Duc, que
veut plais A 88 COMpAQUE, Le AY peuvent
décrire tre sont des courbeltes, dus demi-
tours, des contorsions, des claquements de
bev, dont ie apectacio dfis-1p ‘rait la plus soin =
bre mélancolie : + lle ÿ tépond an imitant lus
allotes et Ia panloimine de son cumpagnan.
Pura tune doug vout construire, en mai, au
phn épais des buin, leur id, qu'ils fixent
«ut une maltierss branche, voicing da trong
prinvipal 2 11 se compose de petits batons
lurlueux et ext Inpieategd Piotérieur do plu.
mes et d’herbon Bure, Le due de Virginie
prie un nid, s'apprivoise= °1 w'émigre pus et
passe l'année chez nous 33? mul nexprime
Au lubop.— Le Grand Ilibou À cornes, lora-
que son pluisaze est on anison et un den
plus nubie» oi sanx de is Faune Canadienne
—sa futce, sou courage iudemplable, sa fèro-
usé, l'ont fast sornutomer l’aigle-hibou—il y

i pêce, savoir

 

  

 

  

 

   

   
 

 

  

     

   

  

 

   

      

  

 

 

   

   

   

  

 

pavilions, wilnulicus, arcliove, magelln ".
Le chat hant de Lapozin (Crest y

Ov) surniumcincreuru, du Che. Bonaparte ;
vetle espace, sutpasse en givcsaur ie Due de
Vitginie~ sl couleur eten
ce qu'elle n's pas d’aigte:les où curnua elle
  
 



 

      
 

habite l’extiême Norl,e 62 rencontre dans
le vassinage À" ts Baie d'Hud-ou 0e n°
Qu'un cas ** avoid Glelen os falta 18s
Quoiqu’#s dice Casson, do Pluladeiphie,
(peut Qter La pisis hante sutorile contempy:
save en A De. qi) mane) cut ie lemgrdge
du De 11a, de Mo tre 4, pres-nid que ce lu
Bou val op Zz cumin ne dans les environs ile
Muslrési où rÉ couvre, «it ti Nous ave ous
Que Done Des bina Beaurodp 8 constater 16
fait. Malyié cuire succés u hous prosucer ler
Wifes s-péces, bous auilliiles eDGUrE FEIN

eelie vs.
Or urus appread qu ya besuconp de

h:bous, en octobre, hare svn! el mui, Jou
toute la chalne tes Laorsutider, aug environ
de cette ville. Unie perounns résidente sure
bords du luc-Lavient, . firme qu’il es à va
jusqu’à six porchéa en même leurs our le toil
de sù demaure, Nous tiaiterans des Chevé |
ches, Cliouettes, vt du cr supeibe Chasseur |
du Nurd, le hibua blanc, dans noire pro.
chaine.

Québec, 20 farrier 1860.

 

  

  

 

  

J M. L.

Nouvelles Etrangères. :

GUERRE DU MAROC. i

BATAILLE DU 3l JaxVIKK.

On aaît déjà rie lu capture de Telvvanpai
los Evpaguols u ête precédés Ju ceux bata -
les décisives, livrée» "ane 18 31 jiuvier ot
i'sutie le 4 février. Les détails du celte der
mé Manquent encure ; Mais UNG Curres-

ndance parliculiere tous apporte le récit?
suivant de la première de ces journées. i

Davant Tatuan, ler fevrier
Nous avons du nouveau. Hier 31 jauvier,

l'ennemi t'est préseuté, et ion Espagnole ont
pu terminer ce mois, cumimu ils l'avaient
inauguré, par une vicloire

C’ust l’arrivée des deux libres de l’enipe-
reur du Maroc qui à élé l’occasion den salves
d'artillerie @t du mousquetuste gue uous a-
vions enlendues le 29, et C’est ranu coule
Aussi pour fêter leur bienvenue par lu défaite
de Pinfidéle, qua Marocaine sont ensti4 de
leur longue inactions, el sont desceutus dune
Ia pisine pour livrer une batiile qui n’a pus
16 plus favorable & leur cavalerie, que ie
l'avaient 6:8 a leur infunlorie tous lun com-
bate livrén dans les Myntagnes d’Anghera et
do Capo-Negro,

ll état neuf heures quand on apriçui les
premiers gronpes de cuvaliere arabes Qui,
sortant du camnp, se dirigeaient, par dilléreurs
vhemins, vers ia partie ja pius dievée de lu
ville de Téluan ; peu d’instants aptes, de
nouveaux détachemeute auccédérent aux pre-
miers,et ainsi de euite, pendant près d’une
heura Lorsque le gésiètal an chef eut ainsi
acquis la certitude que les forces de l’eunems
Slaient consid et qu’il se préparait à
une sitsque , il monta à cheval pour
aller prendre le commardement de là balari-
le ; main deja il avait envoyé des ordres pour
faite mascher sur la gauche ie deme corps,
sous ies uriires du gétiétu! Rivs; le 3ème
corps, sous les orJrée du général Ros de D a-
no, formant lu centre, et sout«nast l'uctillerit ;
à droite et à gauche du cesle-ci d'u
cavalerie sous les ordres du général Ganano
le général Prim qui, depuis lu veille, avait
tepns ie commandement du Zéins curpe, de-
Vait diriger les opératious de Dai e droite.

L'action w'engegea vérieuremsut à dix
heures et detuie ; Marocaius au nombre
de 20,000 environ,faisaient fuce aux 4v el Jo
corps qui seule aivrs btaieut en ligne ; c'était
uu Curieux speclacie, que de voirces Cava-
liero #6 détacher 1sviément par groupes ul
venir tirer leurs longues espingardes sur les
tirailleurs espagnols, puis reprendre leur
course leurs compaguous pendant gue
de nouveauz groupes Venaiunt accomplir le
même mouvement; véritables guêcilus À
cheval, ils se baltaient exuclement comme
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serie ot fit puster en avant piusiœurs bataii-
lois de Baza -1 d'A bueerr, qui en atés par
‘e hrgadier Cevailes, aide-de camp du go
néral eu ch-£, et le brgaitier Cervino du 3e
corps, d'émjarerset des pramisrs contrefoite
qui se tuusert our fa doi: do camp des

| Masocaine, L'artiiierie susenit la mouvement
p général et sew proj cules poureuivaisht les
vutienite Qui n'étaient es fit décidés à gagner

fete nos bagues.
lest aux cris de: Vive lu reine ! et avec

th @ thousiasme gdnéral que s’est scgoumpu

ce dvenier acte qui a decile de sort de lu
(paniné=, Les Marceatosgisient refaulés sur
tle lu iiigur, e1 114 avaient de uosveau pu
equeng in JIEUVE pie le cocragge iclividuet
© pet tion contre jus armées cégulivres des

prisances cavités de l'Europe, +1 touteluis
leur ata iame ‘ets permet de ure de pred
lew retigxions et als ne irouvent pas plus
otnpie de Sipe c'éfait écrit, que de rroun
natile supériorité d'une nation chuebense,

Le géutrai O'Deunell svait silent son
but: ii avait montré une fois de p ue aux Mu-
suc-itæ lis boite de leurs attaques il n’en
trait problsb gen-nt pas dens ses plane ve
profiter autrement de celta victoire, car il
puralt avoir ane ligne de conduite très arrêtée

 

 

  

   
 

  

  

; dont ti tie veul pas sw déparir. A cing heures
Mupérail où rentrée au 6 mp eans que SOD
aimés 16bencoo 1p inquié-é , et, a Is lombée
de luniuii, tous lew corps evaioit regague
leurs pements.

Len petiesstes F pagnols n'ont pus dépas-
se 2H) hommes laut lues que b'avxés ; Coiler

des Maiocais ont dû être con-idérables, à
eu ju ee parles nonbieux cadavies qu'ils
Ont latreër ous le'champ de batuiile, lev che-
vaux qui estaier (sans cavaliers, et les plu
Ces Couve ttes d'u rang où un Jes leurs ela
Verbe, qu’ils avaient enlevé, on peut eau
exasperationlos évaluer à pus de 1,000,
Jane puis, après vaë letire aus Jungne

vous raconter lus éplrodes particuliers de Gel
te journée : lus escadrons de Villu-Vicivse
tengontratd nn marsis dans leute charge, sy
«mbo. rderes t ; lun Arabes s'en apricevant et
venart jusqu'anx Doris « ais Uratiler
surves mailieureux suldlais qui ne pouvaient
ve défendre et éervigett sinai de cibler à leurs
ettentir ; un pauvre cuirasmier d’EI l'ançipe,
moin, N'ayant plus qu’un bras, le col cou-
Tert ile coups do yatugan, nfo dans la ;
jurqu'd mi cospsen urunt: Vive la ta
un capilane du même regiment, quik ng
plus de trente coups de sabre, et qui n’a pas
ute biemsufe qui mets res jours en danger

Je nea pan vous dire supardhoi ce qi
se ferademain ; cependanten adistribué cinq
Jours de vivres À lu troupe el tout semble in- |
diquer qu'apres demuin l'armée #6 portera
8:1 avant; on peuse (joe c'est pour aller éla-
blir la première paratèle vevaut la place de
Tetvan, peut-étee aussi est cu pour aller
s'emparer du camp des Murucains que Pon
ue peut pau luissar sur les dernéres da l’ar-
mée. Eutin, les événements paraissent du-
voir re précipiter, el j‘espbre que nous ne
tanierons pas a visiter les bazars et les mo-
wamnenlede la vi le ma ine. Ni mon désir

8q0’d présent devancé les turls, ju ne crois
pas pour eæls slevoir ranuncer A vous prédire
culte prise, L'armée espaguule ne peut plus
tarder à me justifier,

 

  

  

  

  

  

 

   

  

LA MINERVL.
 

Jeudi matin & Mars 1860,

Correspondance Parlementaire
 

Québec, 6 mars.

J'ai peu d’evenements importants
a vous rapporter aujourd’hui. Les
Chambres n’ont siégé que quelques eux, 1le gagnsient Jn terrain a chaque pusse

d'armes, s'ile na Cruguierit pas rencutitrer

 

4,10 rônielaLGE sérieuses devant Lux ; ais,
rapides duoe lene fuite iis exig ot |

touts ‘a vignes de leurs chevaux ejune ;  
étant dirigée cu:tte eux ; in Cavaloiie arabe, :
ot dérortounée qu’elle puraseer, nbélt cépen-
daut à une lactique, et sa feltaite n'est pas
er Juurs bie fulle © C’est souvent une provo- :
cation à l’evsiempor & décider à 6e puiles
en avant, pour determiver sue charge qui à
pont vill de fai e rompre Lon Tangs, et par
Cutiséguent de dimiiticet la supérionté que
AA cità La Cu Vaietie EuropéeuNne 101 OCJANT

tation, Mmiitairé #, lursque celte Cavulerie
wslattives Hu pail erie ne nuquel ee
Pores allerr.dre, qu'eliqus put dépasse
Out Muprudtenté, si. Jui faites velmer
84 battre ete retraite pourae tapproci-e des
evcatrons où des Dalatlintia de roitœn,
la cavaierie arabevient ugre
Tout ; elle cherehs à viveloppet ceux «
autit le plus lümérasrentd avancés ; rit er
présente en un ire de beaucoup shpriseur à
Celui que Pou avaitee: p ursulvt; ‘es oi
dres mouvem=nia de furan ahi

 

 

  

 

   

  

due
Cavaliers qui, tu L d'un eo py surgical ive
Qu'ils Crotert que [A pute gti bear pont
Le courage indiviituer, le mejras dy dang -r
el fa mut sont des caravieis de celte race
dirhnaminent questiére qui laut avoir com
butte sucvant pour l’apprècrer : que de fun
duns ces detaicis ennbats l’aritiee copagnote
a bib témoin de ta valsir Chevseresque de
quelque cava Maures, Gui Vontient vo-
lantuirement »leyposer aux buuletewl aux
bailes, len vus purlaot der bannières, «d'autres
couverts de vêteinalils aux Cusleurs éclatan-
leg, defiant la mort el ld tencontrait ton
vent ! Cot hommbags rendu à lintrépidité
‘es Mutocaine, en est Ut Qursi pour latmé*
Qui les vaincus. |

Depuis une haare, Partillerie latgut des
projectiles sur l’armée ennemie et jelait in
contusion dans les rangs de es cava etiet
lorggne le général V'Donuell donna l’erd @ de
Sharger. Les escudross s’ébranidieut alors,
où l’on vit les Arubeo £rir dans toulse :es i=
rections, se poster, queiques-uus a a gauch,
le plus grand nombre à l'extrême droite. À ors
le genéral Prim, qui n’avait reçu l'ordse de
ne mettre en murche qu’à onze heures, ne
tarda pas & Grriver ol à opérer aveu Calle
hardiense à ‘a 1018 lémézacre et rélléchie qui,
depuis le commer:cement de le c«mpagre,
lu alu les sympa lues et la curliauce d
eoldais soun ses urlies.

Ce général opétail vn mouvemant de fling
eur la droite avec cing batailivos, lotsqu'il ve
trouva sn fice de la nombreuse cavaleria one
nemie ; il n'avait ni conoux ni 69 cletie ; à. li
f t le carré à ea trospe el attendit vinei

i is, voyant que celui ci lidatat
à le obarget, il von'ut voir où l'ifant s
pagnole pusvait charger le Gavalerie acabe ;
Lembour battant, il mateha en avant, toujours

  

 

 

  

 

   

  

    

[de 6. B. I.

heures depuis ma dernière lettre,
pour l’expedition des affaires de rou-
tine. Hier soir néanmoins il y a eu
une discussion assez animee sur la
nwtion de I’Hon. Malcolm Cameron
dont le but, comme vous le savez,
était de présenter une adresse à son
Excellence pour la mise en liberté

Fellowes detenu dans
lu prison de Toronto.
Tout le monde connait les cir

constanees de cette malheureuse af
faire d'éwction dunsie Comté de
Russell, qui a amené la condamna-
tion pae les tribunaux de celui que
l’ollicier rapporteur avoit proclamè
l'élu de la majorite des electeurs,
etyr n'ai pus besoin d’y revenir. Je
vous dirai senlement quelques mots
suc In discussion soulevée parla mo
tion de M. Cumeron,
Ce derierexprinia cn des termes

evnvenabies Lu motion qu'il presen-
tait alu Chambre, Uadrmit la cul-
pabilité «t n'avait rien à dire contre
la sentence, seulement il était prêt
it prier Son Excellence d'exercer la
prerogative royale en faveur du
détenu,en raison de l’élut précaire de
sa sante.

Ces paroles furent reçues avec
beaucoup d'approbation par les mem-
Lres ministériels, dont M. Cameron
fesait naguère encore partie et dont
il s'est séparé pour des raisons qui
ne sont pus connues. fl n’en fut pas
de mième dans les rangs des mem-
bres de l’opposition dont il regrette
aujourd’hui d’avoir grossi le nombre.
Les sentimients qu'il exprima furent
regus avec faveur par ses nouveaux
amis; et, à peine eût-il repris son
siège, que le député de Grenville,
connu de tous ses collègues par son
esprit vindicatif, se leva, et dans un
discours où il essaya d'abord de «é-
guiver sa hatne sous des parcles
mielleuses, il reponsaa avec vivlenze
l’idée d’une intervention en faveur
du prisonnier.

Le vertueux Nuoiman suivit les lra-
ves de M. Patrick, et après avoir ver-
sé des larmes de crocudile sur le sort
de l’épouse de M. Fellowes et des

   

  

 

 dans le méme ordre, mans lirer un coup de
fusil ; les Marocains n’uvérent pan auifionter
ce choc et ne retitérent ; un petit nombre
d’entre eux evulemant se Mmasutenait à la
droite ; douze cavaliers la garde civile,
Qui servaient d’escurte au général, les char
Qérent étergiquentnt ; mois l'ennemi, tous
jours plus nombreux qi il ne patelt dire, lus
attend ; une inélée évnasit dans iagueile
troie gardes civile futant blgsxés, ot co ules
Qu'à lu:ce de courage que cette fable troupe

St ae {aire jour pour rejmndre sun généeut
Elle lui remennit cependant un prionnter,

fite d'un due principaux chefs
le l'armée trarocaine.

Juequ'à trois heures le combat rederint ce
CU] 11 été le malin ç seulement l’ertil €-
A ( contre l’ennemi un feu plos nourri ;

   

   

 

  

   

    

 

  
len lu à la congrève bien dirigées allaient
chercher la ‘etie q eyait de défiler
derrière des plis de lerruin, vi la furçaient
tmuigté « e mettre en ligne ; c’est aiors
que p'usieuts persunnen furent blesebes dune
Pascorle du génèral O'Dontell qui n’était
porté avec son élatemajur jnegu’aux lignes
de tirailleuss les plus avancées ; bri
Dolz, chef l’état-msjor gbriérnl de
Lurie fut atieint grièvement d’une ball In
We. Lennemi o'ullian de nouveau pres
qu’entier devant l’aumèe espagnole | le gée
Déralen chef, voulant terminae lu jourtbe
par un coup énergique, lança toute la cava-

  

 

    

 

chers petits innocents qui étaient pri-
vês des soins de leur père,il exprima
l’espoie qu’il ne se trouverait person-
ne en Chambre pour seconderla pro-
position du député de Lambton,
Joseph Gould, de la division Nord

d’Ontario, celui-le même qui fut con-
vaineu devant In Chambre, dans la
session dernière, d'avoir,dans le cours
de lu lutte, aux élections générales,
comparé nos convents i des maisons
de prostitution, fut le troisième Ora-
teur. Colui-là nous à lu plusieurs
pages Ccrites d'avance et se posa, au
milieu des rires de la Chambre, com-
mele gardien de la loi et le scrupu-
leux observateur de toutes les règles
de la justice,
Comme tout le monde reconnut en

voyant M. Gould prendre lu parole,
que les marionnettes de Brown vou
laient profiter de cette circonstance
pour faire nussi leur petit discours, le
débat perdit de suite de en gravité, et
M. Turcotte qui ne manque jamais
une occasion de faire toutes remar- 

LAMINERVESMARS 1850.
RTSTer

 ques propres à dérider le front sé-
vere de nos législateurs, appela l’at-
tention de l’Orateur eur l’attitude du
député d’Ontario, qui, la tête penchée
sur Je pupitre, lisait son discoura,con-
Wrairement aux règles de la Chambre.

1.'Oruteur, sur cette grave interpel-
lation, répondit gravement, que sou-
vent les honorables membres avaient
l’habitude de consulter leurs notes,
lorsqu'ils parlent publiquement et
que probablement M. Gould ne se
courbait ainsi que parceque sa vue
Était très-courte,

Cette décision rendue au milieu
des éclats de rire, parut satisfuire les
plus sermpuleux gardiens des règles
de la Clrunbre, et M. Gould continua
ta lecture. Des applaudissements
unanimes couvrirent ses dernières
paroles,

Le coionel Gowan fit des remar-
ques Irès sensées et qui furent bien
goutées,

Le nouvel élu du Comté d'York
division Nord, M. Adam Wilson, fut
le sixième membre qui s’engages
dans ce débat. C'était la première
fois qu’il adressait la purole à la
Chambre, et c'était sur une matière
dont il avait eu à s'occuper comme
avocat de la Couronne. En ettet, il
avait lui-même dirigé, aux assises de
l'Orignal, la poursuite, qui s’est ter-
minée par la conviction de Fellowes
et de ses cu-accusés.

Après avoir expliqué l’affuire,il ad-
mit qu’il croyait lu loi auflisamment
vengéeet que, quoique les termes de
la motion ne lui convinsseat pas ab-
solument, il volerait pour s’il n’en
était pas fait une autre dans le mê-
me but. Alors pour lever les scrupules
M Cumeron redigea sa motion de la
tnanière qu'il le désirait, et la substi-
tua avec le consentement de la
Chambre à celle qu’il avait d’abord
proposée,

M. Burwell suivit M,Wilson, et ré-
péta ce qui avait été ditpar M. Gould
contre Fellowes,

Jusqu'alors, comme vous le pouvez
voir, la discussion n'avait été con-
duite que par des membre. bscurs
et dout la voix n'avait jamais où
Lien rarement fuit résonner l’encein-
te parlementaire (style de l’oppusition
parlementaire de 1554, 5 et 6).
Le Dr, Connor, celui qui fut soili-

citeur général sous l'administration
Brown-Doriun,nous débita une adres-
se aux jurés dans le dernier goût. Il
s'appesantil sur les crines commis
par les 1ministériels aux dernières
élections générales, sur les fraudes
électorales, sur la corruption exercée
pour acheter les électeurs : cette in-
dignation vertueuse,ne manquait pus
d'exciter un peu d'intérêt, mais M.
Powell de Carleton vint tout détrai-
ve par une remurque qui assombrit
subitement la figure du Ducteur, et
mit fin à ce torrent d'éloquence en
rappelant au Dr. qu’il n’avait été élu
que par une seule voix de majorité,
et que, de son aveu, cette élection
l'avait presque ruiné,

Toutes les dépenses de son élec-
tion à Oxford se présentèrent & son
esprit, et produisirent un effet magi-
que. Le Dr. n'ujouta pas un mot.

Le voisin du Dr., McDougall, mem-
bre pour la division Nord Oxford,
devait tout naturellement prendre la
parole ensuite. La motion, dit cet
honorable inenbre, est contre toutes
les régles et suns précédents—Cela
n'est pus curreel, lui répond le pre-
mier ministre. Vous Irouverez des
exemples Je procédés de ce genre
ttès-souvent en Angleterre, et les
journaux de notre propre Chambre
nous (fournissent des précédents ;
pws il cite la motion qui fut fuite
ici, il y a trois où quatre ans, pour
prier Su Majesté d'exercer la eli-
mence royale en faveur de Smith
O’Brien. De semblables adresses
furent présentées aprèa les événe-
ments de 1831-35.

Le débat fut clus sur ces observa-
tions,
Cummme on le voit, le gouverne-

ment ne prit aucune part à cette dis-
cussion, car les remarques du Pre-
mier ne tenduient qu’à rectifier une
usserliou incorrecle au point de vue
de la pratique parlementaire.

Les membres furent alors appelés
à donner leurs votes. Lu motion fut
adoptée par 58 contre 34. Voici la
division :
Pour ;—Messienrs Archambault,

Baby, Bellingham, Burton, John Ca-
meron, Malcolm Cameron, Carling,
Caron, Chapais, Cimon, Cook, Cout-
lée, Daly, Daoust, Dionne, Dufresne,
Dunkin, Ferguson, Ferres, Fortier,
Fournier, Gaudet, Gill, Gowan, Har-
wood, Heath, [liberHolmes, Jobin,
Labelle, Lacoste, Laporte, Le Bou.
thillier, Lemieux, Macbeth, Dunald
A. Mucdonald, Macleod, Matiice,
McCann, A. P. MacDonald, MeMice-
ken, Mcrin,Morrison, Panet, Playfair,
Pope, William F Roblin, Dunbar
Ross, Richard W. Scott, Simard,
Simpson,  Sincennes, Somerville,

Tasse, Teu, Thibaudeau, Turcotte,

 

 

Contre :— Messieurs Aikins, Bell,
Biggar, Hourasea, Browo Bureau,
Burwell, Cauchont Clark Connor,
Desaulniers, Dorland, Finlayson, Fo-
ley, Gould, Harcourt, Laframboise,
Langevin, McDougall, Mowat, Mun.
to, Nouman, Papineau, Patrick, Pi.
ché, Walker, Powell, James Ross,
Rymal, Sicotte, Sinroes, Stirton,
Walbridge, Wilson, Wright,—8 1,

Après l'enrégistrement des voix,
M. Wilson, dont le nom n'était pus
aur In liste de ceux qui avaient voté,
fut appelé à donuer son vote,

ll dit à lu Chambre que la motion
de M, Cameron n'ayant pas été mo-
difiée de manière à comprendre tous
les vo-accusés de M. Fellowes duns le
pardon demandé, il se voyait, bien à
contre cœur , forcé de voter contre
elle.
Comme vous pouvez le voir par le

rapport des procédés, le gouverne.
ment n'avait pas l’intention de voter  

sur cuite question. ‘Tout le monde vernés à la Brown n’auraient-ils plus
en comprend la raison. Les minis. | besoin d'améliorations ? Quelle saga-
tres, qui seront probablement consul" cité encore une fois ! Et c’est le Pays
tés par le gouverneur, devaient s’abs-' qui voit tout celu.…
tenir de toute expression prématurée | Muis voici venir l’argument prin-
de leur opinion : aussi ils ne se levé- cipal: Nous avons maintenant
rent pas lors du vote. Mais en même |“ deux procureurs généraux, deux
temps que les ministres sont les avi-|“ solliciteurs généraux”ete.
seurs du Gouverneur, ils sont égale-| Donc deux vu même trois guuver-
ment membres de la Chambre, et la

|

nernents locaux, ayant chacun un
régle est que tout membre présentà

|

solliciteur, procureur, gouverneur,
son siège doit voter, s’il eat interpellé |ete., seraient moins dispendieux!
de le faire. Bravo!!! Aristote n'eut pus dit
M. Thibaudeau profita de cette mieux. Quel dommage que le peu-

règle et fit connaître à l'Orateur que

|

ple Canadien ne puisse pas cumpren-
le Député de ‘Ferrebonne, M. Morin,| dre par quel calcul vous arrivez à un
n’avait pas voté. tel résultat! D’après la raison, le
Sur l’injonction de l’Orateur, M.! nombre des hauts functionuaites au-

Morin enrégistra son vote en faveur gente avec le norbre des gouver-
de la proposition. Comme il expri-inements, Pour le Poys, il enest tout
mait l'opinion des autres membres| quiretent ; cost là son grand secret,
du gouvernement, M. ‘Thibaudeau |Autre us-crom aussi denuée de
s’en déclara satisfait, et n’exigeu pas. preuves, Il y 4, dites vous, duns le
le vote des collègues de M. Morin.

|

gouvernement vu personnel d’em-
Cette démarche en pareille cir- ployés trop noi-breux.” Mais non!

constance de la part de l'ex-Président| Selon vous, pli les déparements
du Conseil annonce que le sens gou-

|

sont morceles et multipliés, plus ile
vernetnemal n’est pas très-développé| sont pelits et par suite, © plus les
chezlui. Bouvernants ont de facilité à en sur-

L'adresse a été présentée au gou- | veiller le [unclionneinent,”
verneur, et l'impression générale

|

Tout cels est clair comme la cone-
est que Fellowes et ses collègues se-

|

cience de l'acni de M. Brown qui ré-
ront graciés sous peu de jours. Pour| dige le Pays.
tna part, je crois que le gouverneur| Maintenant, comment prouvez-vous
doit se rendre sans délui à la deman-| que l’économie est presque impossi-
de de la Chambre. ble dans un gouvernement qui cen-

tralise tout? Un seul exempletiré de
l’histoire, s’il vous plait. Vous parlez
des Elais-Unis: où sont vus statis-
ques. Quant au xaluire du gouver-
neur, n'est-il pas fixé par le gouver-
nement [impérial ? Et puis, quel sin-
gulier remède que de demander deux
ou trois guuverneurs parcequ'un seul
coûite tropcher. Vous parlez “du plus
inutile des ministres.” Le tninistère
Brown-Dorion n’avait-il pus autant
de ministres que le ministère uctuel ?
1l en avait done d’inutiles. le gas.
pilleur!...
Que notre confrère le remarque

bien, si la nécessité d’une confédé-
ration quelconque, suit générale, soit
partielle, était démontrée, nous l’ae-
cepterions, sans doute, inais cette né-
cessité n’est pas encore prouvée, Et,
quand même elle le serait, nous ne
voudrions pas du cheval de bois de
M. Browa suns exainen, sanslui fui-
re ouvrir les flancs :
* J'ineo danuos et dona ferentes ; ”

 

UN LOGIUILEN:

Le Pays vient de se présenter sur
le champ de bataille revétu d’une
puissance de logique tout-à-fait admi-
rable. Après les phrases de routine,
notre démagogue “chevelé en vient
à l’appréciation des opinions que nous
avons étnises au sujet du système
fédératif de Brown et compagnie :
* Le public, dit-il, à dà sourire de

“ pitié en voyant que lu Minerve (suit
“ une magnifique lirade d’injures et
de sottises, le tout entre parenthè-

“ ses) soit aujourd’hui prise d’un
“subit accès d’économie et dise :
“ Votre système ne me convient pas
“ parcequ’il serait trop dispendieux.”
Nous sommes bien certains quele

“ public” ne partage pas les pauvres
manières de voir du Pays dans la
question soulevée par nos ennemis ;
et ce dont nous sommes aussi intimne-
ment persuadés, c’est que ‘le pu-
blic” rit beaucoupenlisant la phra-
séologie naïve du journal démocrate Avant de dire au Pays ce que nous
et ss ingénieuses observations. | pensons de la ‘ formation de deux
Quelle sagacité ne montre-t-il pas ! j états canadiens” nous puserons deux
En voici un échantillon : qricstions au disciple de M. Brown :
“ La Minerve, poursuit-il, craint lo. Sera-ce le gouvernement cana-

“de ne pas retirer un magot auesi dien où cclui d'Angleterre qui opé-
“ considérable sous un gouverne- [vera ces divisions et établira cette
* ment bien administré.” confédération? 2o, Si c'est le gou-

Pourla centième fois, M. du Pays, Yermement Impérial, et s'il voit duns
nous vous le répétons : la Minerve |la formation de “trois états” un mo-
n'est pas plus liée que vous à soute- yen plus sûr de nous désunir et de
nir le gouvernement ; elle le fait par NOUS aoglifier, ne le fera-t-il pas, sur-
conviction ; elle ne reçoit rien pour |tout lôrsqu'il sera porté par les sug-
ses opinions. Quantà soû importance| Zestions de M. Browa?
curnme journal d’aflaires, si elle vous l’ar un abus de logique, le Payscause de la peine, ce n’est pas notre YOit une contradiction dans quelques
faute. Tant pis pour vous. Mais voi- lignes oùla Minerve le traite na peu
ci qui est plus sérieux : trop charitablement lui et son parti.
« Personne n’ignore que le grand En effet nous parlions, dans un de

“ tort du sys1èmeactuel, c'est qu’au- us derniers numéros, * de l’abjecte
“ cun contrôle ne soit exercé par la |feumission de l’opposition bas-cana-

province sur lu dépense de ses re- dienne.” Quelques jours après, ayant
venus. Des sommes fabuleuses ont Cru apercevoir chez elle un petitété dépensées par le ministère ac- Mouvement vers le bien, nous lui en
tuel méme, sans l’autorisation de 8Vons tenu compte. Nous avionstort,
la Chambre, dans des vues de cor- 8U Mmoius pour ce qui regarde le Pays.
ruption et de patronage. Il va done Enfin, pourfaireun digne pendant
sans dire que le premier acticle de AUx articles éditoriaux de notre con-

“

“

“

‘

“

‘

* la constitution d’un nouveau systè- frère, il fallait lu * Correspondance
“ me de gouvernement devrait être : Européenne de M. Gaston Lonctas.”

contrôle absolu du peuple sur la
dépense des fonds publics.”
“ Première garantie d'économie
quele système actuel ne possède

“ pas.”

Est-il possible d’atlicher l'erreur et
l'ignorance avec plus d’effronterie ?
Comment ! vous prétendez que le
penple n’exerce pas un contrôle ab.
soln eur la dépense des fonds pu-
blics! Mais tous les comptes publics
he sont-ils pas soumis à fa Chambre
d'Assemblée déléguée parle peuple ?
Cette Chambre ne notmme-telle pas
un comité chargé de l'inspection de
ces comptes? Ce comité n'est-il pas
choisi dans les rangs des deux partis
indistinctement? ft. Brown lui-mé-
me, et M. Dorion, n'ont-ils pas sou-
vent lait partie de ces comilés ?.. Et
vous prétendez que des summes fa-
buleuses sont gaspillées. Il faut né-
ceasairement ou que vos chefs et leurs
adeples soient de connivence avec
leurs adversaires pour cacher les dé-
ficits, où qu’ils ne se donnent pas le
trouble d'inspecter les comptes. Dans
le premier cas, ils gaxpillent de con-
evrt avec les ministres; dans le se-
cond cas, ils ne font pus leur devoir.
Alore pourquoi ne flagellez-vous pas
de tels hommes ? 8'ils sont honnêtes,
comme vous feignez de le croire,
prouvez qu’ils ont découvert des
fraudes dans les comptes publics.
Alléguerez-vous qu’il n’est pas possi-
ble de découvrir de telles fraudes ?
Alors il faudeait accuser L'opposition
de stupidité. ll vaut mieux dire
qu’elle tent pur son organe qui a
l’audace d’accuser sans preuve,

Le Pays dit ensuite :
“ Le Bus-Canada a-t-il besoin d’u-

“ne cerluine somme pour quelqu'a-
“ mélioration publique, les représens
“tants de la section supérieure ne le
“ lui accorde qu’à condition qu'une
“égale somme soit votée pour le
“ Maut-Canada et vice verai.”* Con-
séquence, s'évrie-t-il, dette publique
60 millions!

Les reves de M. Brown remédie-
raient-ils aux inconvenients de ce
sysiéme? Qui pourrait l’ailirmer
avant de savoir ce que M. Brown
veut nous donner a la place de notre
conslitulion actuelle. Bien que cet
état de choses ait ses difficultés com-
me tout autre, quelle injustice trou-
vez-vous À ve que chaque section de-
mande sa part d'améliorations et de
travaux publics > Les Canadas gou-

Ce paraît être un lerrible champion
que ce démocrate Gaston. Il traite
avec beaucoup d’impertinence le St.
Père et insulte Villemain. Qu'il dise
avec le Courrier des Etats-Unis et
avec certains publicistes de Paris,
que Lacordaire n’est ni homme de
lettres ni digne d'entrer à l’Accadé-
mie, et il aura mérité un brevet d’es-
prit fort.
———_

Comme le disait le dernier som-
maire télégraphique des nouvelles
d’Europe, l’attention du public an-
glais était entièrement concentrée
sur le budget. Cette question n’est
pas sans importance pour nous,

Des deux côtés de POcèun, en An-
gleterre et dans les colonies, ln me.
me nécessité d'économie se fait sen-
tir. lei le Gouverneur nous l’annon-
ce dans son discours 4 ouverture de
la session. En Angleterre, c’est le
Chancelier de l'Echiquier qui nous
communique la nouvelle qu’il y a
un déficit de près Jde £10,000,000
sterling a combler, deficit qui s'élève
à un tnontant presqu'égal à toute notre
dette nationale, Quel sera le notre, si
toutesfois il s’en trouve un? nous ne
saurions le dire encore ; mais il em
bon de remarquer que les mêmes
causes n'opèrent pas de ce côté de
de l'Atlantique.
Cependant, en Angleterre, on re

vante d'ane grande prospérité, tan-
dis qu’ici le Gouverneur nous assure
que la crise n’est pas tout-à-fait pas-
ste. Le deficit en Angleterre est com-
plètement«ld, parait-il, à la guerre
de la Chine et un peu aux résultats
du iraité de commerce avec la Fran.
ce.

Jusqu'ici les recettes ont dépassé
même les caleuls du Chancelier, et
lex dépenser, à part celles de l’expé-
dition en Chine et du deficit qui pro-
viendradu traité, sont moins élévées
que les estitnés.

l’estimé des recettes était de
&69,-160,000 sterling, et sans le trai-
té, elles auraient atteint le chiffre de
£70,578,000,

l'estimé des dépenses était de
£69,270,000, et sans l'expédition
contre la Chine, elles ne se seraient
pas Clevées tout-à. fait o £UB,P53,000.
Ainsi le revenu nurait donné un sur-
plux de £1,625,000.

Pour faite face a ce déficit, M.
Gladstone propose d'imposer plu-

la taxe sur le drèche, et d'imposer
de nouveaul'income fax au taux de
10d. dans le £,, c’est-à-dire, 1d. par
louis de plus qu’on n'a jamais pré-
levé.

Pour se rendre les journaux favo-
rables, on propose, en méme temps, de
diminuer plusieurs petites taxes, et
d'ôter complètement la tuxe sur le
papier.

Comme notre ville, Québec a vou-
lu faire une grande démonstration
qui atiestât de ses vives sympathies
en faveur du St.-l’ère ; et c'est avec
beaucoup d'intérêt que nous en avons
lu le compte rendu publié sur les
Journaux de Québec,
Nous regrettons de ne pouvoir don-

ner faute, d’espace, les discours pro-
noncés en colle occasion. Vuici ce
que nous lisons «ans le Journut de
Québec.

L’ADRESSE AU VAPE.
Dimanche, les quarante mille catholiques

de Quebrc, s'assemblaient dens leurs églises
respectives pour exprimer leurs sympathice
pour le l'ontife suprême de l'Eglise, au mi-
lieu de ses tribulutions et de ses afflictions
profondes. Ces in:sses innombrables mar-
chiient vers un tnéme but, dans la pleine
fatelligence du sujet qui les mettait en mou-
vemeut et avec la conviction profonde qu'el.
les uecom,lissaient un waiut devoir. Les
églises de Saint-Roch, de Saint: Patrice,
du faubourg Sain=Jean, et de Suiut Sau-
veur étaient littéralement encombrées, et
par tout le même enthousiasme, partout la
mêise vénéiationfiliale pourl'auguste l'ère
commun des fidéles. Jen calboliques de
Notre-Dame de Quebec s'assemblèrent daus
la grande sa’le de ’Universé, Cette der
niére asssrmblée fut prévidee par Mgr. de
l'loa, ayant pour secrétaires, Le 3. C. Fisct
et O. Crémazie, écuyers. Autour du véné-
table évêque se groupaient les moteurs et
les secondeurs dus résolutions, parmi lez-
quels on devait voir avec satisfaction l’hono-
rable premi tre du Bas-Canada, et la
p'upart des autres hommes publics distivgués
par leurs talents et leur position sociale.
A ceux-ci il faut joindre les suivants qui

oceupair nt les galeries.
Les honorables MM, de Sales Later-

rière, Elzéar Duchesnay, J Armand, J, BR,
Guévremont, du Couseil Légintatif,

L'hou, "l', J. J. Loranger, U. C. Fortier,
LE. UJ, Piché, Cleophas Cimon, Dr. Tame,
Pierre Labelle, George Caron, Noël Hébert,
Joseph Dufresne, J. O. Buresu, Joseph Gau-
det, W. Baby, Frs, Bourassa, D. A. Cout-
lee, J. B. Duoust et L. Gill, écuyers, de
l’Arsemblée Légis'ative,

L'hon. J. E. Thb.udeau, qui avait été
obligé de s'absenter, à écrit au président,
pour témoigner qu'il prenait In part la plus
cordiale au but de l'arsemblée,
A part des députés du Parlement, on re-

marquait encore J, B. Faribault, écr,, Phi-
lippe Aubert de Gaspé, écr, l'élix Odilon
Gauthier, écr., recorder, W, 13. Lindsay,
ter, l'hon. Le. Fiset, protonotaire, F'.
Eventurel, écr., ex-représentant du peuple,
le Dr. Robitaille, ex-maire de Québic, le
Dr. Crémazie, professeur en droit à l’Uui-
versité, ete, etc,

Mgr. de Toa parla avec une éloquence
et unu ellusion de cœur qui émurent la nom
breuse assemblee. Les orateurs qui suivi-
rent firent entendre d'éloquentes paroles
et provoquèrent d'enthousiastes applaudisse
ments,

M. Loranger fnt appelé den galeries et
desceniant sur l'estrade 11 électrise l’assem-
blée de sa parole émue.
M. Tl'urcotte, l'assemblée finie, pris Mgr.

de ‘loa, de la bénir au nom du Souverain
Pontife, et le vaste audiloire, pour prouver
par des actes, qu’il était véritablemeut ca-
tholique, s'agenoustla.

Ce sont les mêmes résolutions qui ut
été adoptées simultanément dans toutes ler
assuumiblees. Nous empruntons au Courrier
du Canada la version des discours que
vous donnons plus bas. Nous n’avons que
le simple procés-verbel des auires assem-
blées, mais nous savous qu'on y a prononed
d’élogrentes paroles,

L'hon, M. Alleyn et M. McGee ae trou-
vaieut 4 Saint-l'atrice, et M. Simard,
M. P, l'., à l'église faubourg Saint-Jean.

    

  

 

  

  

 

 

A No‘re Saint-Fere le l’apc Pile 1%

< Três-Saint Père,

++ Nons, le Clergé et les l'idéles de la
Cite Métropolitaine de Québec, supplions
bumblement Votre Sainteté de nous per-
mettre de déposer à aes pieds l'hommagece
notre vénétalion profonde pour sa personne
sacrée et de notre aitarhement inallérable
au Saint-Siège À postolique,

« C'est avec amour que nous remplis-oùs
ee devoir de pièté filiale envers Votre Saia-
teté dans les circonstances présentes, Ou
sou cœur paternel est assiégé d'inquiétudes
et d'affictione qui deviennent de jour cn jour
plus accablautes, Nous ne pouvons que re-
pretler amérement avec Ille la révaite qui
à élé su:siiée par lex enuemis de l'ordre et
de la religion dans une partie des Etats de

y el l'uppui que cette révolte parait
trouver, coutre l'attente et l'espoir du mon-
du enthol que, dans la politique des puissan-
ces que disposent dela force matérierielle,

« Nous savous qu’il n’y a pas à craiudie
de voie chancelier, dans ces commotion:
l'Ediice bâti sur le roc inébranluble de la
promesse divine; mais nous connaissons
aussi, par l’expérica-e des siècles, que la
lunière et le salut se Jépandent avec d'au-
tant plus de facilité ; que l’action du l're-
mier Pasteur est plus libre et plus indépen-
dante de toute pression étrangdre. Nous
croyons que cest par un dessein particulier
de la Divine Providence que la liberté ax.
térieure d'action et de parole, en Celui qui
a pour mission de conduire le troupeau de
Jesus-Christ, et de confirmerses frères dans
la foi, à été puissainment aidée par la pos-
session si ancieune el si légitime d’une rou-
verainelé temporel'e,

« Nous uous unissons avec bonneur à tous
les enfants de l'Église pour remercier Votre
Buinteté de la fermeté avec laquelle Kile à
rejeté la proposition qu’on lui a faite de re-
noncer à une partie du pstrimoine de St.
l’ierre, sur la promeste d’une garantie in-
certaine qui n'eut rien ajouté au droit, mais
qu nous avons lieu de le penser, cul servi
e prétexte à de nouvelles exigences,
$ Nous l'erpérons avec confiance, ‘l'rès

St, Père, les mots que novs dépiorons en ce
moment avce Votre Sainteté n'auront qu'une
durée passagère. Dieu, qui dans sa bonté
sait me tive un frein à la Foreur des passons
humaines, et qui tient en ses mains le cœur
des puissants de la terre, fera b:entôt tri-
ompher la cause de la jwstice, et muniles-
ters de nouveau au monde la protectin
qu'il accorde à son liglise. Nous assurons
toutefois Votre Sainte 16 que, quelque lon.
pus et violente que toit la tempête, nous ne
ceneront d'élever nos mains suplianies vers

 

  

  

   sieurs nouvelles taxes, d'augmenter le Souveraiu l’asteur des Ames, pour obte-

wir qu'il commande au veut et à la mer de
w’apaiser , et qu’il rende le cale à l’univers
catholique, eo fortifisnt de plus ea plus I'
torité Je sun Repiesentant sur la terre,

+ Prosterués aux pieds de Votre Ssipte-
té nous la prions humblement de vouloir
bien nous necorder, aiusi qu'à tous ses en-
fants du diorèse de (Juébre, sa bénédiction
Apostolique.
« Quebee, 4 mars 1S00*

  

Cause de Varenne:

Notre chroniqueur du Palais a déj
donné un long rapport sur cette cau-
æ, el mis en regard le jugement de
la Cour Supérieure et le jugement de
la Cour d’Appel. Nous sommes heu-
teux de pouvoir cuinpléter ce rapport
aujourd'hui en publiant l'opinion de
Sir 1. H. LaFontaine.

Micuez Sénécar, tits pe Lous,

 

Appelant.
ET

Pixexe Janker pir BEAUREGARD,

Intimé,

OrINION DL JIGEENCHEP,

L'Intimé était le Dernandeur en
Cour de première instance. Préten-
dant avoir été légalement élu Mar-
guillier de I'(Euvre et Fabrique de la
laroisse de Varennes, et qu’au con-
traire l’Appelant, qui Clnit en posses-
sion de cele charge, n'avait pas été
lui-même régulièrement élu, il pré-
senia une requête à l’effet de faire
déclarer nulle l'élection de ce der-
nier, puis de faire déclarer que lui
l'Intimé avait le droit d'exercer la
charge de Marguillier depuis le ler
Junvier 1858.

Le Curé de Varennes convoqua
l’Assemblée des paroissiens en la
manière ordinaire, Au jour fixé,
deux personnes réclamèrent le droit
de présider, le Curé et le Marguillier
en charge. Dans le fait, il n’y eut
qu’une assemblée. Le Curé déclara
l’appelant duement élu, et le Mar-
guillier en charge qui croyait avoir
le croit de présider, en fit autant de
soncôté;et il déclara l’Intimé duement
élu. Le Curé rédigea acte de son
élection, el le Margu.llier en charge
fit rédiger acte de la sienne par un
notaire,

La seule question de droit soumise
à noire décision est celle de savoir
qui, du Curé ou du Marguillier, a le
droit de présider en pareil cas. Le
Demandeur a, dans su regnête, non-
seulement prétendu s'appuyer sur
une loi quelconque, qui pouvait se
trouver écrite quelque part, étendant
son empire sur tout le Bus-Canada,
et donnant expressément la prési-
dence aux Marguilliers à l’exclusion
des Curés, mais il a encore invoqué
l’usage immémorial suivi en Canada.
Ila très-bien fait, car l’usage quifait
loi très-souvent, surtout en ce qui
concerne les Fabriques et les Ma-
tières Ecclésiustiques, élait ea seule
ancre de sulut, s’il ne réussissait pag
à mettre le doigt sur cette prétendue
loi écrite, mentionnée d’une manière
un peu vague dans sa requête. De
loi écrite, expresse, à l’aide de la-
quelle l’Intimé voudrait soutenir sa
rétention, il n'y ena pas. Quelques
ois écrites que nous possédons en
Canada, et qui, par analogie, peu-
vent avoir trait à la question, ont été,
il est vrai, promulguées par notre
législature. Mais ces lois, loin de
venir au secours de Pintimé, militent
en faveur de son adversaire, c'est-à-
dire, que ces lois reconnaissent le
droit des Curés de présider. Je les
cilerni bientôt.

  

L’Intimé s’est reposé sur quelques
arrêis de réglements intervenus pour
quelques paroisses en France. Ces
arrêts sont presque tous, sinon même
tous, postérieurs à l'établissement du
Conseil Souvernin de Québec, et n’y
ont pas Cté enregistrés. Du reste,
comment pouvail-on  raisonnable.
ment ordonner qu’ils y füssent enre-
gistrés? Ces arrêts ne porlaient pas
de réglements qui fAssent suscepti-
bles d’une application générale en
France. [la se bornaient à recongaî-
Le l’existence de certains usages lo-
caux, et à sanctionner ces usages
comme devant avoir force de loi dans
les circonscriptions territoriales où
ils existuient déjà. Mais cena usages
n’éluient pas les mêmes partout. Île
difléraient dans chaque puroisse pour
ainsi dire. Pour cette raison-là mê-
tme, les arrêts qui, dans l’occasion,
proclamaient leur existence, devaient
néceesairement décréter, et décré-
taient en effet, des réglements qui
dilféraient les uns des autres, chacun
de ces règlements ne pouvant être,
par conséquent, mis pleinement en

 

localité pour laquelle il était fuit,
lequel de ces arrêts de réglements,
particuliers à certaines paroisses en
‘rance, devons-nous adopter, pour
venir au secours de l’Intimé ? Si nous
adoptons l’un,nous devons nécessaires
rent rejeter l’autre. D'un autre côté,
si l’on nous propose d'adopter le der-
nier, l’un doit nécessairement s’attene
dre au rejet du premier—nous some
sommes done dans l’impossibilité de
faire un choix ; et si nous sommes
daus cette impossibilité, c’est parce-
que les arrêts qu’on présente à notre
adoption, (en nous disant, prenez, en
voici un, en voici un autre, ile sont
différents il est vrai, muis prenez
toujours,) t’établissent pas une règle
qui soit, ou puisse être susceptible
‘une application générale, univers

selle, Mais il y n plue, c'est que
l’Intimé, en nous proposant d’adopter
soit l’un, soit l'autre de ces régles
ments, ne nous propose pas de l’a-
dopter en entier, H veut que l'on
n’adopte que lu partie qui ne répu-
gue pas un sentiment qu'il a de
au dignité, bien ou mul entendue, |
ne veut paseniendte parler de la
tie de l’un de ces régleinants, qui
elle était adoptée en Canada, "assess
virait, dans l’uccusion, à remplie le rôle de simple bedeau,

vigueur que dans lu paroisse où la 
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Les raisons queje viens de donner
m'empéchent de reconnaitre que les
arrêts particuliers à quelques parois-
ses en France, que ratimé nous a
cilés, puissent uvoir force de loi en
Canada.

L'Intimé n’a donc pas réussi à
établir l'existence d'une loi écrite,
positive, qui vienne appuyer sa pré-
tention. Il lui reste néanmoins le se-
cond moyen énoncé danssa requête,
celui fondé sur l’usage. L'usage ent
un fait qu’il faut constater d’une nia-
nière on d'une autre, avant que l'on
puisse reconnaitre qu'il a, ou qu'il
aura force de loi. Sur ce point,le sa-
vant avucat de l'intimé, qui à trés-
habilement soutenu la cause de son
client, est trop candide pour ne pas
admettre qu’il a complètement failli
à prouver que l’usage fût cn sa fa.
veur, Non seulement au dire des tc-
moins de I’Appclant, mais encore au
dire des témoins de l'intimé, l’usage
constant, invariable, a été et est que,
dans lu paroisse de Vureunes, ainsi
que dans presque toutes, (sinon même
tontes,) les autres paroisses du pays,
les assemblées tenues aux fins de
nommer ou élire les marguillers, ont
êté et sont encore présidées par les
Curés. Ainei la preuve de l'usage ea
celte matière, est acquise, non à
l'intimé, mais bien à son adversaire ;
et elle est acquise à cului-ci de la
manière la plus ample, etla plus
claire qu’il soit possible de concevoir.
ll est pleinement démontré que, dans
la paroisse de Varennes, l’occasion
dontil s’agit, à été la première où
l’ont ait tenté de mettre en question
le droit du Curé de présider. Le Cu-
ré de Varennes était donc duns la
ossession de ce droit depuis l’éta-

Élissement de cette paroisse.
J'ai dit plus haut que nous avions

des lois écrites qui, par analogie, ve-
naient au secours de l’Appelant. Ces
lois n’ont fait que consacrer une rè-
le constamment tise en pratique
ans ce pays sous la domination fran-

Çaise, et reconnue par divers juge-
ments des tribunaux existunt à cette
époque. Je n’en cilerai que quelques-
uns; mais, comme,par leurs dates, ils
se rapprochent du temps de change-
ment de domination, et qu’en outre,
ils sont presque tous uniformes, ils
serviront mieux à rendre raison des
deux lois portées sur la matière de-
uisce changement de domination.

fi y a le jugement de l'Intendant
Hocquart du 5 juillet 1732 ; l’ue-
te d’assemblée des habitants de
St François de Salles en l'lu-
le Jésus, fait en présence du Sieur
Jean Lyon de St. Ferréol, Supérieur
des Missions de Québec &c. Jug.
de l’fntendant Bigot, du 23 vet. 1748 :
¢ Nous, ayant égard à la dite requê-
té, ordonnons que par le dit Sieur
Curé, il sera incersamment convo-
qué une assemblée des habitunts de
la dite paroisse &c , de laquelle as-
semblée il sera dressé acte par le dit
Sieur Curé : ”—Jugt. du inême In.
tendant constatant qu’un étal de ré-
partition était signé par le Curé com-
me étant celui qui avait présidé à sa
conlection.—Jugt. du même Inten-
dant, du 14 Janvier 1749, constatant
un fait semblable : Autre jugement
du même du même fniendant, du 10
juin 17-49 :
Tous ces jugements, et plusieurs

autres que l'on pourrait citer, les-
quels ne concernentil est vrai que les
constructions ou réparations d’Egli-
ses et de presbytères, établissent, au
delà de tout doute, que les assem-
blées requises à cet effet étaient te-
nues, presque loutes, en la présence
du Curé, ou d'un autre Eccléaiasti-
que délégué exprès, et que le Curé,
ou cet Kcclésiastique, y jounient le
principal rôle, c’est-à-dire qu'ils prè-
sidaient, et rédigeaient l’acte consta-
tant le résultat des délibérations.
Nous n'y voyons jamais les marguil-
lers remplir ce rôle principal ; nous
ne les voyons pas même, clans aucu-
ne occasion, appelés le moins du
mondeà le faire.

‘Tel était l'état de choses existant,
lorsqu’est arrivé le changement de
domination, élat de choses qui a du
se continuer jusqu'à la promulgation
de l'ordonnance du Conseil Législa-
tif, de 1701, Chap. 6, concernant la
construction vu la réparation des
Eglises, &c., dans laquelle ordonnan-
ce, il est dit expressément que les
assemblées convoquées pour ces ob-
jets seront présidées par les curés,
disposition qui est reproduite dans
l’ordonnance du Conseil Spécial de
18809, Ch. 29 sur le inême sujet.

L'introduction en Canada, du prin-
cipe sur lequel se repose l’appelant,
n'a rien qui doive surprendre. L'u-
sage avait établi en Normandie la

vidence du curé. Les premiers
habitants du Canada étaient pour la
lupart originaires de cette proviuce.
En outre, nous avons 616 pendant
quelque temps, régulièrement ou ir-
régulièrement, sousla jurisdiction du
Parlement de Rouen,
la jurisdiction de I'Archevéque de
Rouen. Le journal manuscrit des
RR. PP. Jésuites, dunt l'original est
à Québec, nous apprend que,‘le 18
août 1653, fut annoncé le Jubilé,
sous l'autorité de Monseigneur l'Ar-
chavéque de Rouen, qui en avait en-
voyé ici le mandement de le publier.
Son mandement doit être conservé
dans les archives comme pièce au-
thentique de la continuation de posses.
sion que le susdit seigneur Archevé-
que a déjà priec par quelques autres
uotes du gouvernement spirituel de
ce pays. Cette publication toutefois
du Jubilé sous son nom et autorité,
esl, ajoute le môme journal, le pre-
mier acte qui ait paru notoirement
dans le pays; qui eat d'autant plus
authentique qu’il n’est fail en le pré-
sence du gouvergeur, &c, &e.
Tout cela peut rendre compte de
l'introduction, dès le commencement
de la colonie, de l'usage de la prési-
dence du curé. Du reste cette pré-

et de plus sous

sidence n’a rien qui soit contraire à
l'ex-rcice den droits des Fabriciens.
Le curé est peut-être la seule person-
ne qui, parsa position, présente le
caractère d’un officier impartial, qui
ne doit point prendre part aux luttes,
ni pour l’un ni pour l'autre des pur-
lis. Il est en quelque sorte, (pour
emprunter le langage de nos institu.
tions modernes) un oilicier-rapporteur
en titre, agissant ex-officio, commele ‘
font, dans d’autres occasions, certains
autres ofliciers publice.
Je dois m'abstenir d’ca dire da-

vantage sur la question de droit, ear
je ne pourrais le faire sans m’appro-
prier la plus grande partie de l’ha-
bile Fuctum du Savant Conseil de
l’Appelant, dont j'approuve presque
tous les raisonnements Je les
prouve d'autant plus que je vois avec
plaisir qu’il à puisé tous les princi-
pes qu’il a énoncés et soutenus, ex.
clusivement dans l’ancien droit Ec-
clésiustique de lu France, qui est
celui du Bas-Canada, et par cons
uent celui d'après lequel nous avons
ait serment de juger.
L'importance qui se rattache a

celle cause m'engage à exprimer la
satisfaction que j'éprouve en voyant
que le jugement qui va être pronon-
cé, sera rendu à l’ununimité. J'es-
père qu’il aura l’effet de mettre fin à
la funeste division qui, depuis quel-
que temps, parait avoir fait des ha-
bitants de la paroisse de Varennes,
deux camps ennemis, et de ramener
la paix dans une paroisse naguère si
unie el si paisible. D'un autre côté,
si le droit n'est pas, dans cette cir-
constance, en faveur de ceux qui ont
contesté la présidence du Curé, et
voulu par là opérer un changement
dans ce qui s'était pratiqué jusqu'ici,

  

sans que les paroisviens en edssent
souffert, il ne fait pas, non plus, faire
tomber sur eux un blâme trop sévère.
L'exemple de changements, dont la
tendance est d'établir dans le Dio-
cèse de Montréal des usages diffé-
rents de ceux, qui existent dans lce
autres Diocèses du Bas Canada, leur
a été donné de plus haui. Les op-
posants de Varennes ont malheureu-
sement cherché à imiter cet exemple.

 

Nouvelles du Canada,

—Une dépêche 1élégraphique nous an-
nonce la mort d’A:m. Désilets, écuier, avo-
cat, et un des traductenrs de l’Assemblée
Législative: M. Désilets est tombé mort
dimanche à Quebec, au moment où il pre-
nait sou der.—Ere Nouvelle,

Une chusse prodigieuse—Le Journal
de Quebre rapporte que quatre chasseurs
émériies, dout deux Anglais et deux Qué-
becquois, mnt tué durent trois semaines en
arrière de la baie St. Paul, non moins de
42 cariboux. La baie St. l’aul est située
sur lu rive seplentrionale dn St. Laurent, à
OU milles au dessous de Québec, duns le
comté de Charlevoix.

Prochaine exhibition Montréalaise.—-
Ainsi que nous en avons parlé dans votre
dernier numéro, tous sommes chargés d’an-
noncer que le Bureau des Arts et des Ma-
nufactures se propose d'ouvrir une exposi-
tion géuérale des produits de l’industrie ca-
nadienne à l'occasion de l'inauguration du
pont Victoria, lors de la visite de S. A. RR.
le Prince héritier représentatif de la Cou-
ronne d'Augleterre. Les arrangements sont
sctuellemenls faits à cet égard, et cet aver-
tissement est douné dans le but d’induire
toutes pursonnes engagées dans les arts I'm
dustrie et len manufactures de se proposer|
d'avance à exposer dans cette solennelle oc-
carion, lous les produits qu’ils se projoseat
d'établir devant le publie et le grand noim-
bres d'illustres étrangers qui serout présente,

Les dispositious prebisnin
dues publiques aussitôt que le comité du Bu-
seau sera complet.
Comme dans loules les autres occasions,

espérons que les CanadiensFrauçais mauront
se distinguer, Qu'ils se mettent à l'œuvre.

Nouvelle Compagnie du Guz de la
Cité —L'assembiue avuvelle des actiounui-
res de la nouvelle compagnie du Gaz de la
Cité & eu lieu avant biver, présidée par J.
G, Meksentie, écuier. l'a rappoit de la
transaction des affaires durant l’année écou-
lée a été lu et adopté. 1 ne résolution à
été ensuite passée laquell. 1ecorde au public
une nouvelle déduction de In. 3d. pour cent
par 1,000 picds sur Je montant setuellement
fixé.—Les snessieurs suivants ont été réélus
Directeurs, savoir : —'I'hoamas Molson, iin.

 

ty Mulholland, William Daw et LL, Thotnas. |

—L'assemblée annuelle et générale des!
actionnaires de la * Société de Navigion du
Lac St.Pierre” à été tenue samedi le 3
courant à Maskinongé.

Les messieurs suivants furent nommés
Directeurs pour l'année courante :

F. Boucher, éer., l'résident, Mazkinongé.
F. R. Tranchemontague, Ecr,, V..P.,

Berthier.
Capt. Jos. Duval, Sec. Port St, François.

DIRECTEURS.
Geo. 1. Houliston, Eer. ‘l'rois Rivières.
J. P. Leconte, * Nicolet,

   

 

C, Grélinar, “ kinonge.
U. E, Mayrand, “  Rir.-de-Loup.
J. E. Piebette, « do
Chins. Lajoie, “  Yamachiche,
C Grant, % Nicolet,

—Nous lisous dans le dernier nu-
méro du Pays :—

GRANDE COURSE EN PATINS.— Dans un
de nos derniers numéros, nous avons publié
le résultat d'une course de quinze milles en
patins, faite en $7 minutes. Cette nouvelle,
à réveillé l'emulation de nos patineurs cana-
diens, #1 faut en juger par la course de lou-
gun haleine que de ces messieurs ont faite
donsl’après-inide de samedi dernier. MM.
Dickson Sawtelle et A. G. Lord étaient &
atiner devantla ville, samedi, lorsque lu
antai-i: duller cn jetin jusqu'à Berthier
leur vint aupitement. Sans aulres prépa-
ratifs ile mirent aussitôt ce projet à exécu-
tiou. M- Sawtell était sur des patins plats
tendisque M. Lord, un de nus élégant pa-
lineutr, Étail xur des patins rayes, ce pui
lui donnait un Jesaventuge assez considéra-
ble sur son compagnon, vd que la glace
était amollie parle dous temps que nous
avons eu depuis quelques semaines el par
les averses pui ont tombé durant la journée
de samedi. Ils paitrent à 34 heures de
l’après-midi, M. Lord prit les devants et
fut constamment talonné par M. Sowtell.
Les premiers puinse miles furent parcourus
un 4% mivules, c'est-à-dice 2 minutes plus
vite que lu couse quiaeu lieu dans le

 

 

 

seront ren- |
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New-Mampshire. Cette ardeur ne s'est
pas ralenue daus le parcours des 9 wulirs

suitauts, l-squels fureut faits en 3U minutes
— M. Sawtell, dans cette partie du trajet,

| aveu les devants (nous devons ici faire re-
laatquer Que delt> course n'était pas une

llutie de viles-e entre ces deux Inesaieurs.)
| Les douze tilles qui les séparait de !.ano-
taie furent parcourus avec beaucoup d'ar-
deur ; mais, arrivés là os patineurs furent
forces de preudre un traiceau puur une dis-
tance de 24 milles, vu l’état unpraticable
de la glace pour les patins,

Ce dérangement occasionna uu retard
| assez considérable à leur marche ; cepen-
j daut, ile percoururest les 74 autres ilies
saus encombre ; dépassany toutes les voitu

| res qu’ils rencontraient, et quelque fois foi
{sant avec succés la course de vitesse à
| côté de quelques chevaux tiotteurs qui te
| trouvaient avec eux. Ils arrivèrent enfin à

| Berthier à 7 heures du soit d'ou ils téte-
graphérent à leurs amis de Montéal leur
arriveesagne et souve dans ce village. la
distavce totale de cette couse est de 45

.1milles elle fut parcouru dame l'espace de
trois heures et demie c'est-à-dire un peu
dlus de 12 milles à l'heure. Cette course
fait honneur aux jarrets des patineurs qui
l'ont accomplie.

, le S.— Nous avons toutes les preuves
nécessaires pour établir la véracité des faits
Que nous venons de racconter. Nous som-

| toes iuform que ces messieurs doivent d'ici
à quelques joers, faire de nonveau ce trajet,
ai le teunps le permet.

  

—-Uno fuit assez rare dans nos annales
météorologiques s’est produit lier soir,

Des écluirs assez nombreux ont percé à
des intervalles rapproches d’épuis brouillard

| de neige qu'enseloppait la ville. La tem.
, perature était sitiéde que tout le monde
| s'attendait à entendre gronderle tounerre;

il n’en fut rien cepeudant.—tJuel sigue
!est-ce ?

—L'Express de Buffalo annonce que le
port de cette ville est ouvert à la navigation
depuis vendredi dernier.

—Nous apprenons que C. Smallwood,
écr., M, D., de St, Martin, à été nommé
membre de l’Acadé des Sciences
de Dhiladelphie), ( Sciences of l'hidel-
phia) dans su séance du 28 février der-
mer.

Rapport des Procédés à l’Assemblée
Annuelle des actionnaires de la
Banque du Peuple, tenue le 5
Mars 1860.

 

  

 

L'essemblée étant organisée jarla nomi.
nation de Alexis Laframboise, écr., comme
Président, M. 11. Seymour, Ecr., agissant
comme Srcrétaire, un élat des afluires de la
Banque fut lu par B. H. Lemoine, écr.,
Caissier, qui donna aussi lecture du Rapport
suivant des Auditeurs pour l’année écoulée :

Montréal, 29 lév. 1860,
Nous, soussignés auditeurs nommésà la

dernière assemblée arnuelle des Actionnai-
rey de la Banque du l’eupte, avous le plaisir
de faire rapport que nous avons examiné
avec soin les livres et les comptes en géné-
rul de l'Institation et que nous les avons
trouvés dens un élat satisfaisant,

Ml y à eu une augmentation contiaue du
fond de réserve, el après une libérale
allousnce pour les detlen douteuses, il
restera porté au eréait du compte de I'ro-
fits vt Pertes une somuneégale à $1G0.000,
(cent soixante mille doltars) au moins; ce qui
forme 13 pour cent zur le fonds capital entier
de la Bauque. Nous approuvons cordiaie-
ment Ia Décision des Directeurs de payer
un divideudu de 4 pour cent pourles six der-
uiers mois.
Nous avons à exprimer nos remerciments

au l’résident,au Coissier‘et autres ofliciers de
la Banque, pour lu pronptitude avec laquel-
le il out répondu à notre appel pour oblenir
l'assistance et les renseignements nécessi-
res,—et aussi pour désir qu’ils ont montré à
nous exposer l’exacte condition de l'Institu-
tion.
Le tout, néanmoins, respectueusement

soumis.

 

  

Frs. LECLAIRE,
EDwIN ATWATER,
ALFRED D'INSONNEAULT,

Après lecture du précédent Rapport, les
Résolutions suivantes ont été proposées et
unanimement adopiées : —

lo.—Sur motiou de Benjimin Biewster,
Ecr., secondé par Caufield Dorwin, Ecr. :

“ Que le Rapport des Auditeurs soit nee
tuellement lu, reçu, adopté et impiimé pour
l’informution des Actionnaires.”
20,—ur motion de l'hoo. J. A. Berthe-

lot, seconde par rs. Lecluire, Ker, :
“ Que Messieurs A, M. Delisle, M. H.

Seymour et I’, CGalurneau soient par les pré-
sentes, nommés Auditeurs pour l’année cou-
rente.”

3o.—Sur motion de A. M, Delisle, Ecr.,
sccondé par l'hon. J. A. Harthelot :
Que le Rapport des Auditeurs accom-

pagné de l’état des affaires de li Banque qui
viennent d'être lus est hautement sutisfai-
saul pour celte asseinblée et ne peut être
que tiès-acer ptable de la part des actionnai-
res, L'état or et ferme des offaires de la
Banque (presque exemples de peries) et son
vaste fonds de réserves ne peuvent qu’iospi-
rer aux actionnaires une confiance entière
dans sa stabilité, et les induire à esperer une
continuation de dividendes de 4 pour cent
par an.”

+o.—Nur motion de C. S. Cherrier, Ecr,
secondé par l‘rançois Benoit, Ker,:

* Que la prorpérité continue Men-
que du l’euple offre celte année aux action-
naires un nouveau motif de témoigner, com-
me ils l'ont fiéquemment fait auparatant,
leur confiance dans le zéle, fl'assiduité et
l'habileté du Président, des Directeurs, du
Caissier et autres officiers qui ont dirigé les
affaires de cette Institution.”

Len remerciements de l’anemblée furent
alors votés à M. Laframboise pour son ha-
bile conduite au fauteuil.

Auuxis TsarRampboise,
Président.

M. li, Seymour,
Secrétaire.

  

   

 

Nouvelles Etrangeres.
—La Heine d'Espagne à adres-é à Sa

Sainteté le l’ape une lettre dans laquelle
elle lui offre un asile, el, en cas de besoin,
uae ariiée espagnole,

la Iteine d'Espagne a créé le mare.
chal O'Dounell, due de l'étuan, grand d’Es-
pagne, et lui a conféré le terrain où il à
remporté sa victoire sur les Maures,

—Une route par terre pour communica -
tions télégraphiques avec l'Amérique, 2 6té
proposée en l‘rance, fesunt usage des lignes
actuelles de Londres à Dresde, pénétrant
de 18 dans l’empire russe, el passant par
Moscou et Kozan ;—traversant ensuite les
Monts Ourals jusqu'à Yakoutak et su de.
iroit de Behriag, et passant par la Russie
d'Amérique, en Canada et aux Etate-Unis.

  

      

 

NOLVELLES TELEGRAPHIQUES
RAPPORTÉES vous LA MINKRVE,

PARLEMENT PROVINCIAL.

CONSEIL LÉGISLATIF.

Quebec, U inars 1500,

Après les afluires de routine, l'ion. colo-
vel ‘laché demanda # une réponse avait élu
reçue à l'adrese du 15 avril dernier, prèsen-
tèe aux deux chambres, priant Sa Majesté
d'étendre la royale mugificence de la demi-
paie aux oficiers de Milice qui ont servi
dans la guerre de 1512, et qui n'ont point
encore participé à la dite muailicence,

L'hon. M, V'anbougbuet répliqua qu'une
répouse avait été reçue et (rausmise dans
un message à Son Excellence le gouveraeur-
general en envoyant copie de la dépêche du
ecrélaire colonial. lu dépêche portait
que 130s avoir uu instant méconnu les ser-
vices des officiers qui se sont »i éminemment
distingués dins les dilécvuts eugagemeuts
livrés dans La période en question,—il n's-
vait point élé possible au secrétaire colonial
de recommander à Sa Mojesté d'accéder
aux termes de l’udresse, vû que la recon-
naissance de réclamslions austi anciennes
conduirait à des conséquences très péjudi-
ciables au service public,

Sur motion de l'ion. M. Campbell il a
élé voté une adresse pour te support de
tous les cas pendants dans la Cour de Chan-
cellerie pour le §laut-Canada restant a dtre
Juges le 31 décembre 1859, avec les dates
auxquelles ces causes ont été arguées, et de
tous les jugements rendus dans la dite cour
durant l’année finissant le dit jour, et si (els
jugements ont éte rendus en pleme Cour,
où compuniqués par le greffier, et si c'est par
cet officier, les dules auxquelles tele juge-
ments ont élé communiqués aux parties w-
téressées, et ui les raisons ou motifs de tels
decniers jigements y étaient en quoi que ce
soit rattaches.

 

CHAMBRE D'ASSEMBLÉE.

Québec, G wars.

La chambre se réunit à 3 heures,
Après la présentation des pétitions, M.

Curtier demande Ja permission d'introduire
un bill pour consolider les statuts relatifs
aUK mupicipalités et aux chemins dans Je
Bas-Canuda. II lit observer que la mraure
était à peu près la mine que celle qui avait
616 introduite dans la dermere session. Les
changements y étaient peu nombicux, et
avaient élé faits à la suggestion des conseils
mucicipaux. La permission ayant été accor-
dée, le bill a été lu pour la première fois.

Le mmaître-général des postes proposa
alors que la chambre se fuime en comité
général, vendrediprochain, sur certaines ré-
solutionsrelatives à une allouance supplémeu-
taire à la ligne canadienne des steainers
de la malle, Lies résolutions furent diessées
en ces terines :—

Résolu,—* Qu'ufin de mettre à même
les propriétaires de la ligne canadieuve de
seamers ds pourvoir à des vaisseaux addi-
tionnels d’uue plus grande force, d'une plus
grande dimension et d’une meilleure classe
que ceux employés jusqu'à présent, et de
faire plus efficacementle service exigé d'eux,
et olin d'assurer Ia continuation et lu conse
truction de la ligue télégraplique dela l’oins
te aux. Perec nu détroit de Belle-Ile, il est
nécessaire et expédient de leur accorder une
aide et une assistance additionnelles.”

Résolu,—4 lue, pour cet objel il ent ex-
pédient d'approprier vue somme n’excédant
point—-—par année, à commencer du ler,
wai dernier jusqu’au Jer. junvier 1S67,à
tels termes et condilions que le gouveine-
ment en conseil ordounera,”

 

DEPECHE DU SOIR.

CONSEIL LEGISLATIF,
“Québec, 7 mars.

Aprés les affaires de routine M, Van-
koughnet fait notion pour Ia seconde lectu-
re de son bill relatif aux adloires des terres
de la Couonne. La motion est emportée,
le bill est lu une seconde fois et le conseil
»’ajourne,

CHAMBRE D'ASSEMBLÉE.

Aprés l'envoi du rapport hive vir, la
chambre adopte la motion du Muitre-Ciéné-
rul den l’ostes, pour se format en comito de
toute la chambre sur les résolutions reluti-
ves aux subsventioes aiJdilionuelles aux va-
peurs océaniques canudiens,

Auj ucd'hui.—Loruque la chambre dase
sembiee v'est ouverte, le comilé choisi pour
faire une liste des cou.ités permanents a pré:
seutd son ranport—Des bills furent intro.
cuits par M. Coullée pour ameuder l'acte
d'agriculture dans le Bas-Canada, en co qui
regarde les traverses de chemins de fer «t
les cours d'eau—l’ur M, Desauluiers, pour
fixer les mesures du foin et de la paitle dans
le Bas. Canada—1ar M, Gowan pour prè-
venir la corruption dans les élections et
abolir 1a qualification foucière des membres
daus la chambre basse—M. McDougall
présente une motion & peu prés dans le mé-
me sens—lar M, D. loss, pour fixer le
temps durant lequel les apoticaires et dro
guistrs devront leuir ouverts leurs magasins
dans les diftercutes villes de cette province.
—l'ar M, Piché, pour élablir et diminuer
les honoraires eu appel—M. Cameron fait
motion pour un relour de toutes sommes

d'argent payées au Bureau des Torres de lu
Couronne—eu ajc des terres—durant les
trois dernières années, avec les noms des
pasties et une liste des terres vendues et les
pris qui en ont été obtenux.
On diseutait celle motion loraque le rap-

port a été expédié.
New York, 7 macs,

ln arrivage des Barbades nous apprend
qu’une terrible conflagration est arrivée à
Bridgetowu, le 13 janvier, Une partie de 1»
ville--la partie commerciate—a été délrui-
te ; onestime lu perte à 23 milhous.

  

 

cr

DECES.

En cette ville, u l'anile du Hon-Pasteur, Damme
Mario-Jusephte Ludne, éprnse de feu François
Desautels, Kce., igée de 1.0 aus, après une luuls-
die de riz mois

|aeeae___]

AVIS,
DE Soussigné fait défe.se d'avancer en son

nom à Adélaide Dupré dit Pion, sa femme, qui
& laissé son domicile, sans cause légitime,

CHARLES DESNUYRRS,
St Kdounrd, G mars 1860—tik

DEMENAGEMENT.

Au er Mai

Le Dr. Jourdain, Dentinte,
Transporters #01

CABINET D'OPERATIONS

No. 198, rue Craig,
Au coin de le rue Coté, derrière ja Banque de

Montréal,
Montréal], 8 mars 1860—a

  

ESMARS 1860
AVIS

AUX MARCHANDS DE GRAINS.

QUAI A VENDRE
4 æept lieues de Muntieu), tres-avanta eurmient

situe pour ie l'ominerce des Gsur s
Sadresser a.

DR. JOURDAIN,
| 6, rue Nulre-Lume,

Montaéal, 6 ware—k

VENTE

Par Autorite de Justice.
 

LUNDI, le VINGT-SIX de MARS courant, à
la porte de l'Eglise de 1a puroisse de St, Jérome,
à DIX heures de l'avan?-midi, les Immeubles ci-
apres, dépendants de 1a Communauté de biens
qui @ existe entre François Clouthier et Angele
Boivin, tu défaute femme, sas oir

tu. Une TERREsituée es 1x Cote du Cordon,
dite paroisse de St. Jérome, contenant trois
arpeuts de front sur trente arpente de pro-
fundeur, plus ou tine | teusnt à un bout, à
Pierre Raymond, à l'autre bout, à ln ligne
seigneuriale de «bonne, joignant dun
coté, à Pierre Buivin et de l'autre cote, « la
veuve Pierre Doré vu représentants avec
nue maisot, Une grange et autres butimeus
dessus construits.

zo, Uo LOFIN de terce situe au meme lieu,
contenant trois arpents de front sur environ
quatre arjents dans une ligue et trois are
pents doux l'autre ligue, de profondeur, te-
nant, par devant, à Ci prien Brassault, par
derriere, au dit Pierre Boivin, d'un cote & In
Verre ci-dessus désignée et de l'autre coté à
Damage Spénurd, sans batiment,

Pour les conditions, s'udresser à
J.B Lo VILLEMURE,

NB,

 

 

 

St Jérome, mars §860—tsn

Société d'Horticulture de —
Montreal.

UNE A'SEMBLEE SPÉCIALE des DIREC.
TEURS de cette Société aura Îleu DEMAIN,
VENDREDI, le * comant, dans les Salles de
Ulnstitut des Artisans. à + heures, I". M, pour
attasres importantes.

Par ordie,
LA IIUGUET LATOUR,

Très. 8. 11, M.
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DISTRICT DE MONTREAL.

UNE SESSION de le COUR du BANG de la
REINE ayant JURISDICTION CRIMINEL-
LE dans et pour le District de Montréal, sera te-
une si Palais de Justice, enla cité de Moutréat,
Je VINGT-QUATRIRME jour de M2
& DIX heures de PAVANT-MIDL En conséquence
je donne avis à tous ceux qui muront & pours
suisre aucune personne mmnintenmat détenue
dans ia prison commune de ce District et a tou
ten autres personnes, qu'elles y soient présentes.
Je donne a is à tous Juges de Paix, Cor
uaires ot Officiers de la Paix, pour le Distaict
susdit, qu'ils aient à »y trouver avec tous leurs
records, indiclements et autres ducutrelte, pour

ou à chacun

 

  

 

   

   
  

 

  
Bureau du Shérif, {

Mont dsl © mars 1860.—60— 6}

GYMNASEDE MONTREAL.
TOUTES APPLICATIONS pour devenir

membre devront étre faites par lettres adressées
au Soussigné, à 3m résidence nu. 7, batisses Tor-
ranco, rue Aquedue,

RED. 5, BARNIUM,
Secrétaire,

 

GYMNASE ALLOWAY
1

ep AlMOTREA |.
ALLOWAYS MONTREAL GYMNASHCAL

CKT ETAULISSEMENT et maintenant ou-
vert au public depuis 7 benves ju qu'à 10 heures
A. M, 68 depuis « heures jusqu'à 10 heures D’. M,

Lee billets ne sont que de $4 par aunée, paya-
Dies d'avance : sinijle admis ion, 12 couts et à.

‘Tous ies souscripleurs devront observer les
tegies imprimées de l'Etalobisatiment,
On permettra aux souscripienrs de reces oir des

Vegans d'équitation, à de- prix réduits,
Lea Bufants audessond aie 11 ana seront adinia

dans lo Gymmase à moitié prie: et M, Alloway
est prêt à faire des arrangements avec les Évoles
Pourque les Elèves visunent à certaines heores
désignées où un Mastre compétant à re preseut,
Le Gymnase eut (ros-bien ms possédant

tous les Apparcila + écesanires ; ileat bien aére et
illuminé ; le plancher est dons el hin tern,
N. Bb —Comme il ¥ a ei des malentenlig sue

le sujet, M. Alloway protite de rasion pour
au oncer que cet Établissement est en aucun .o
mia jore cuncernd dans le Gymnase de Montréal
projeté.

 

    

 

  

 

  

A W.ALLOWAY
val Horse !arar,

Rue Coté,

  

Montréal, # mars—m

JOHN ROONEY,
ACCORDEUR DE MANUS, ci-devant chez

Munn a Clark, New-York, et récemment em-
ployé dans | Etablissement de 8. T. Pearce, ine
forme, par les présentes, le public et 1 ‘atiques
de M. Penrce, tant dde la vil} que de
la campagne et de vill om

  

 

  

 

  

 

     

  

par sa
tinuution de ce

mage: qui fat» “ut nocordé à M.
Tous vrdres lai MM, BL DAWSON

& FILS, recevront une Attention marquées.
= mata=dap

COURSESREMISES.
VU le pen de neige que nous avions Samedi

dernier, lex COURSES DU CLUB AURORA
auront lieu SAMEDH prochain.

 

AURORA SNOW - SHOE CLUB!
(CLUB AURORA DES RAQUETTES)

 

Lea Cout-es snnnel'ss de ce Club auront lieu

SAMEDI PROCHAIN, 10 MARS,
€ Kile tempa le permet.)

AU MILk- END,
A une heure precise,

Sous le patronage du Lieut.-Général Sir W.F
WILLIAMS,Tart, K. C. 8,

DIRECTEURS HONORAIRES,

Col, Ermatinger, Cot, Dyde,
A. Heward, Heuler, RD. Collis, Ecuier,

 

Une marche de quate mliles, ouverte anx mem-
brea du Club seulement,— "ria utie médaille
dur

Course de Enuvages—-deux milles—ouverte a
tous—Prix, #10,

Course de burrierer— par-dessus quatre barrisres
de trois plesda—onverte à tous— Prix un
ceintu

Une course d'un mille, onverle tous.—l'ris, une
médaille d'argent,

Course de 190 verges—l'ris, une médaille d'ar-
ent.

Course du Club—de deux milles-<ouverte aux
membres du Club seulement—Prix, une
coupe d'argent.

Courses de petits garçons—uo demi mille-—ou-
verte à des entanis au-dessous de 15 ans.—
Prix, tine pnire de raquettes.

Unurse de ln garnison—un mille--ouverte aux
officiers non-cuntniesionués et soldats de la
garnison.—lrix, $12-—(On devra courir
uvec des rannettes militaires.)

Atscune personne ne pourra Courir à moins
d'être monté sur des raquettes d'une largeur de
pas moins de 10 pouces,
Une liste sera déposée chez COMPAIN, où

lou pourra faire les entrées le jour précédent les
Courses.
cure R GRAY,

sect. Thon.

 

Moutréal, 8 mare 
  

 

Par ordre du Collecteur des

LE

QUI SUI

           

VENTE À LA MAISON DE DOUANE.
SERA VENDU PAR ENCAN PUBLIC,

JEUDI, s MARS COURANT,
Douanes de Sa Majesté à

LL l'ENTREPOT,
“

MARCHANDISES NON-RECLAMEES
VENT:

    

Vaisshain Manques, NiMenos où Auneankce. Pagtets.
Chemin cle Fer Moutréal «1 NY. Non marquées 2 boites de The

Pearl (vie 1 baril d'Encre
Cautoris Jolin K Black L paquet
Shandon Johli MeDonat4 1 paquet d'Echantillou

Do cre | du do
North Auerieur W & J Swith 1 do do

De WE Btephens | do do
Camlnia Miss Brown 1 do do

Trou Duke FM L boite de Thé
Glencairn James Beaty | paquet
Indiau TM 1 paquet Kchantillon
Cits of Hamilton W Anderson i do de

“er Houtreal et Chataplain FM 1 boîte Thé
S 5 Canadian Juhu McDonald 1 paquet Echsntilion
Anglo-Sazon Gordon Mekuy | do do
Bann JU + paquets 3 barres de fe

[eus (9 HE] 4 cagues 1 ache
©. de Fer Montréal ef Champlain Newton 1 halle Quate

; Auglo-Saxon Thomas May 1 paquet Bchantillon
Toronte RM EK 4 1 eaque
North Amerscan RR T caque
C.de Fer Montréal et N. Ÿ J Dibtsife } paquet Mapemende
€ de F Grand Tronc K Rlanely V caque

-Naxon JM Tewin 1 ite
of Quebee Gb U caque

Indian Mr Cullern ! paquet
be 1 Benjamin do Eclmntilton

Nova Keatian TW a paguets feuitlnrd
Pride of Caunela 171 \ tiergon

[UN Diftérentes mnrgues 81 paquets vides
Hanusehbarn TW “7 paquets Fouillard
Viritanuis Thomas larry i caque
Steamers de ln ligne Americ. ae Charles tanh | boite
Iron Duke «Donnell & M b Cotésec
Shandon sue 1 boite Echantillon
Code I Montréal et Clinmnplain Khe = caques
Queen ofthe Lakes TW 41 paquets Feuitlard
North American {dey 1! eaque
North lriton Lr vus 1 caque
bo THER 1 Huiles

C de F Montreal et Champlain Mewart & Melnts + | balle
Nuva Scorian (Hr i caily
Code FF Montrent et Champlain AC Lariviene 1 tinette
Da Barber, Kerr & 0 t quart

Ie VE Entente v boîte
Chetnin de Fer Graud Tronc JC Nobillud | boite
Po +4 Newman 1 hoite

Saluberry SC | boite
Code F Montréal et Champlain 4 boite
De 4 tinette
ho 1 bojte

C de F Grand Trone A Cantin 1 boite Machineries
bo JB Crawford 1 boite
le [CRI] 1 balle

€ de F Montréal et Chumelnin Mre Demers | Canapé
bo 18] V hoite The

NS North Briton BBM) fn 1 lalle
88 United Kingdom Il Duty 1 huite
Cale F Montréal et Champlein Elliot & Co 1 boite
Toronto al ! oxisse
€ de F Grand Trove WD Peasel 3 paniers
a JU Panton | uet Pocling

Great Dritain RED &a 1 baite
© de F Graud Teone [EY I 1 bolte
Do A Usutin 1 Embareation

8 8 North Briton Mo sslz 1 boite
C «de F Montréal et Champinin D Y 20 quarts Vinsigre

Lymans, Savage & Cu 1 boite SNJ L t boke Huile d'Olire
[KCITHRC 6 1 caque l'orcelaine K BC 4 boîte
Non Marqué 1 poche Tenons eu ler Non Marque | de
Paterson & Wurtele 1 quart d'Encre IK Ge] 416 [19 | enque Verrerie
Non Marqué 1 serie Blanc in" 1 cuisse
No 1 de Vermilton STB 150 1 huile Papier
Io 1 da Blanc ae Plomb Rev J Horald 1 eaisse Quineailleries

A z quarts Résine À Cuvillier & Cu 1 du
SWB > do de HM 1 Pompe
Non Marqué = do de Ar 3 qrt
White, Ross & Co 1 caque Blanc KMarrette = de
IL} = bneils Hois Campeche Care of Handyside 8Co 1 cainse
sur | de Vermillon JalBirks & Co 1 boite
STW 2 do do P Monarque ! caisse Chap. de paille
F 954 + de Borax SJ Lyman & Co 1 de
Non Merqué 1 Valise W Lyman & Cu t de
WIT pe 1 caque MT | de Bleu
“L 2 quarts Résine Non Marqué 7 boites Médecine
FF&Co 1 do do F [C]-M de
Non Marque 1 do l'oix WL McKenzio 1 do do
W Rodden Pode «M Miller 1 do du
Do [J TIN]H = de de

Non Marque | quart Couperue DP 726 1 do do
AJ 1 poche Tepuns de for 1 caisse Chandolles
ERM 1 quart 2 bailes Ouate
WI ! do Salpéire 2 boîtes Thé

€ | esque Faience t boite Sceaux à incenl!
Non Marqué 5 caues Gingembre Non Marqué * boites Néches
R 1 hunceut JMF 4528 | de
Mons, Rourget | balle pi] 23 cuisse
AT IHL + boîtes Thé Non Marqué t hoite Médecine
‘ass & Co 1 caque Verreris E lisird | caisse
nl i baril Non Marqué | boite Vine
JMT 1 do Couperore JM LL ! caisse do
cine 1 panier dchian. Fafence (C) 1 boitr
11 614 1 bndle Tapisserie cH We ¢ caques Café
Robert Hendiaw 2 haites Alumeties A Hoet 1 paquet Choveux
se I do Vigares Non Marqué ( caque
ske | balle Nalte In I qn Poix
Non Marqué + hoite WITT 3 paquets ;
Du | quart Noir de Fumée B 5 7 paquets Noix Coron

Non Marqué 1 poche de Bouchons Roz # rouleaux Feutre
do 1 halle ©rin Rogers & King | qet
da 2 balles Et -upe FF Moline 2 qrt
du 1 balle Ounte MG] 120 + arte Chantx

[PMIJC} + de de FFMC 1 art Peinture blanebe
Non Marque 2 Rrouetion Non Marqué | coque
IR 2 Gharlieres CR: 1 came
Non Marque 1 Modele de charpente FR i bolle
do 1 pitlier pour balnocier ft 1, I qt
(ya | paquet Fer à vercle Cpie 1 pet
Sd Lyman & 05 2 do Feuillard Non Marque 1 çaque
rE 2 boites Narinades do 1 qn
RF 1 halle Nattes do 1 baecisue Huily
4° Smith 1 buite Machinerie do 1 caqne
PRFnuteux 11 boite Quincaillerie A Grave 5 hoites .
Non Marque © pieces de Fer CWE DW % poches Chevilles
do 5 ucts Moches (MIM i tlers Peloture blanche
dn + boîtes H& M 40 5 buites Tôle du Canada

pre 2 balles Bouchons Wa 12 1 Larriques Porter
’ I balle Tabac en feuile on Marque à caques
Lymans 8 A Co 2 boîtes Thé da # boite Ferblane
JM 2 1 de do 1 qrt
WH Glenny 1 de Gingembre du yr
wer = do Leltes à Papier da | eaque
(M BM] ix I do Sucre Candi do 1 lo Allum
38 1 | boite Tabac de < porpneu Tubes

—AUSSI—

Les Marchandises suivantes, saisies pour infraction aux Lois

tou RALLES FEUTRES POUR TOIT
2 CHAUDIERES DE FER

5 CAQUES CLUTS
2 BROSSES

UN LUT DE MBE

 

ET 7 l'AIRES

'SONS-——CONPT'A

 

CONDE
Aunssl, u
a Fah)

  

 

quaurait en de pouvena,il en scrait

VENTE A
sponeable. 

3 man,

Institut Canadien-Frangais.

Néance du 8 Mare.
ORDRE DU JOUR.

Discusa ion ‘—Les taxes directes sontelles pré-
Vérables aux taxes indirectes ?

F. X. A. TRUDEL,

Sect. Arch, 1, Q. F, du Revenu :

ERIRS ET D'ARTICLES DE MODER
UNE LOITR CONTENANT 5 PIECRS DE COTON ET CALICOS

DK HOTTES,

N'T a Ia livrninon den effets.
* de 10 pour CENT, comptant, a etre Paye

udication de chaque Lot.

Les Marchandises devront être tranaportées de là avant le 13 courant, ai non elles seront vendues
de nouveau au compte de l'acheteur «pri aura manqué au dépot payé et s'il y avait perte stir le vente

NZE HEURES.

¢. F. HILL & SRtrons,

INSTITUT MEDICAL. |
M.le Dn. DÉLISLE donnera SAMEDI! pro-

chain, une LECTURE sous le patronage de cette
Lnstitution, son sujet sera le “ FEMNE MORA-
R”

Par ordre,

Le J. B. BEAUCHEMIN,

s.AILM
Montréal, à Mars 1900,

 

 

 



 

     

 

 

 

Eu vous offiaut Le cordiai slen ei faute vus ahr,
4190, NOUS SgbHOne éLAbIIE ba FUL lOTILE LUI

aueune drogue qu res nouisles et les ch
Cans vous unt juries off tte

W'ahord —C'esi ta pueparation d'un nélecin
Tégalier, qu sol bien alive par use grande
exparience ddas les au lees dev vutoiss à le
leur preu-rires Necoi tement —Elle est entière
ment exernple Je puségastque 0.4: opiat de tou:
genre ut pat co-séquent en chas-ant les doul-vrs
es enfauts elle soulige, au lieu de tuer, lew

sensibifité. Trosiémeni-—Ce reméde vs pre
paré avec ue grand Boiu, en comparanonce
celui que Fun prend pour d’autres médecines;
les sacines mêmes d'u il esl extrait ont été
curitiies duns les Lords ous la duection du De.
Futon; plusieurs l'ont été de sa propre
Quatriemement-I
ne peut nutes à nf.

opeére une guérison cerlaire dans les cas zui-
vante, ce qui tail sa eUpés iorité sur Lout autre
prépazation savon:

Pour toites les maladies qui accompagne rt le
dentition; telies gue [a dyweslerie, los coliques
ete. aussi pour adoucir les geitives +1 <ouiaget
les douleurs. Pour régler les mmatestius il est

teil. Pour lo shume de cers win c'est un
outsgement certain. Pour le croup, la pins las
tate et la plus pénible des maladies on peut s°y

ier avec confisuce ; et comme 11 eat Uni puissant
li apecnodique dans tous les cas de convul-

sions où d'accès, nous vous recombtardons de
ne point différer de vous ls procurer FEutin—il
coûte d'autant plus que les aulies préparations
de ce genre, que nous ne pouvons pas donner deg
avertis emenis aussi longs que ceux dunt tos les
Frais sont employés à Annoncer ; pour la même

son, il re recommaule luiemerse comme le
meilleur reméie sur lequel les méres peuvert
compter. Dans tous les cus, les dire
roulées saulour chaque bouteille du
scruptleusement suivies.—Prix 25 cents la buus
teille.
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A vendre ard HUaCH & IL PONT,droguintes,

  

 

8, Marten Lao,

New-York,
LYMAN SAVAGE X Gen, Montreul,ag-uts

pour le Canada,
s. 1 LYMAN,
Agel de dé

 

T déc. 1:59—a

LeRestaurateur du Fole do San-
ford n’affaiblit jamais.

test entièrement composé de gommes, ot est
devenu un fait établi, une né ue ue reuummée,

   
connue el approuvés’ ë
Par fous ceux qui sis | $ zatitta les affections
tout servis, et on ye «+ Une, fos attaques
Riintenant retour m4 dresslady pepe,
avec confiance laa 79 (didirhise rutonique,
toutes les intel «5 Mmaidiies eg
pour teselles elle si PM
tecom nan (de
Cerenslienaguéd 5

rides milliers, perdant
vs leux-deritatenan À a mst
ies, qiavaientab Wenig
bouniautg espérance M ive, la a
wm ae les nombres
tertificets en ma pos. >
mssion el Ensrtis saa $8
svoir @ié sollicités le fut
ouvelt
La dre doit être Ÿ

 roportionnée au tem
récamient de d'in hividu =
pui la prend, et emn- D
Noyée eu assez gran- nites, st l’on er, prend
b+ quantité pour agir leux où licis cuillé
Mfi‘acement sur les (ad dos an commence-
utestins,

@Q re votre jigemen
fous serve de quil:
tour l'usaga de c
bon Restaurateur du

“et Cr pvnode
  

  

  

  

  

cstpelan,
va caiques, fe vholé-

 

inv, lu dg|
uhité des ivinmes, ot

«a peut ven servir
tee Mifcus Come

Vane méfecine ards-
vase de famille, il
{uérira le mul de tête
aur le témoignage
Pun millier de pers
onles) en vingt mn

    

 

ous veux qui font |
ge tl cette inéde-
je temoignent et sa

saveur,

Mélez de l'eau dans votre bouche avec le Res-
tauraterr et avalez le tout à la fois,

Prix-aUne Pustre lu bou eille.
= AUSSI: —

Pilules Catbartiques de Famille
de Sanford,

Composées de Purs Extraits ve Végétaux, et
Mines dans des Bol'es en Verre, inperméu-
bles & l’air, et pouvant se conterver dans
sucun eliwnat,

Piluie Catharti ‘ous les cas où il faut
mille est an} * run cathartique, tels

OURmais actif ca- BQ que les dérangements
hy que que le pro l'estomac, l’assounis-

e à employé Rp «ment, les douleurs
man les crois a tens lw dos et lun prin,

seules faites par ceux a constipation, Îou-qui ont fait un tony mt leurs (mr tout

  

   
  

 

  

 

wep,
uenge des P etl fa Prévennnt d'un road
satu tous

¥

ubit.elquinégligées,
ækpriment relative a « terminent (réquem-

nent par une longuen'ont engagé à le. @ nove,pete de agemettre à le portés de:

4

né it, une seisation
4 19 froid pur tout fe

tous.
Jeu Profession anis Es OrbRlassitude, mal

le tête vu pesanteurque les différent:
cathuitiques agissent @ le 1ble, toutes les mas

ladies irlammatoires,sur diverses partie,
en viredes enfants etdes intestine. .
les adut thumatise

ment à leur varge

Le Pilula Catharti-;
   que Fornitle, er‘ aG men. 11 eat vu grand

teppoit convenable

_

surificateur du ang,avec ce fait bien éta ‘wlipour toutes les malas   un compostip ties dons ie chaire est

COMPAGNIE

BD'ASSURANCE MUTUELLE

CONTRE LE FEU

LES DIRECTEUIS soussignés informent
leurs concitoyens que lu ausdite Compagnie est

MAINTENANT EN PLEINE OPÉRATION

TRES-BIEN PATRONISÉE BT PRÊTE
À ASSURER LES MAISONS, ET

LEURS DÉPENDANCES,

BOUTIQUES, &c.
Hs invitent ceux qui ne sunt pas assurésd wA-
DRESSER DESUITE AU BUREAU, No. 1,
RUE EMENT, oi tuutea les informa-

i cessuirez seront dunnées,
   

 

  
  

 

taux sont d’ane a trois plas-

tres par cent lowly pour

ans
CONTE, Président.

J. L. BEAUDRY, J. KB HOMIER,

HUBERT PARÉ, GALBRAITH WARD,

  

  EUG. LANOUREUX,

P. L. LETOURNEEX,
Secrétaire.

Montréat, 4 fév 1500

Soumission au Parlemen

AVIS est pur les présentes donné que l'on fers
aplication au Harlem ut Provincial,
chaine Session ponrun Acte d'unendement au
Statut qui incorpore ln “ COMPAGNIE DES
MINES DE MONTREAL” Montreal Mining Co,

ar ordre,

  

AD, HANDYSIDE,
Secrétaire.

Montreal, 9 fér—dni

A VEN DRE pour le Suusaigné—
HUILE àSalade, en chopine et en buites
CREME de Tartre, moulne en quarts
CARBONATEde Sula, on quarts
SAVON de Castille
HUILE de iron
HULE de Clous de Girotle
TIULLE de Cancite
WUILE de liergamot
HUILEde Citruneile
HUILE de Pepperment
COCHENILLE
AMONTAC où Sel volntil
CLOUS de Girofle, Puivre, Caanelle, Gingembre,

mala et non moulu
GONME ARABIQUE
GRAINES DE TREFLE

Unvient aussi de recevoir un grand assorti-
ment HUILE À BRULER de BELMONT
LUNIÈRES de nuit de prix

JOIN GARDNER,
C'himiate et Droguiate,

Partie Vueat, rue Notre-Dame,

    

21 janv

PIERRE FAUTEUX,
IMPORTATEUR

DE MARCHANDISES SECHES
No. 112, RUE ST. PAUL,

Voisin de Thomuas Tittin, Ecr.
« constamment en mains un grand Assor-

FRANÇAISES ct

  

Hardens frites a bas prix,
qu'il vendra en GIUS et en DETAIL,

—Acsss i—
Toutes sortes d'EPICERIES ET PROVISIONS

q''il vendre en GRUS SEULEMENT.

UN SEUL PRIX.

Il RECKVRA par les PREMIERS ARRIVA-
GES du PRINTEMPS à bord des steamers deo
lu ligne canadieune NOUVEAUTES les
mieux choisies des Marchés d'Europe, qu'il dispo-
sera à tres-has prix poor ARGENT COMP-
TANT.

Montréal, 24 janv—nmk

 

 

  

 

 

DIVIDENDE,
NOUVELLE COMPAGNIE

[0

GAZ
UE

Ho.a CZ HET KE6

AVIS
EST parle present donné quUN bIVIDEN-

DE SEM!-ANNULL de

QUATRE PAR CENT
sar le Ford Capital de la Compagnie n été dé-
clareet ser payable le et apres

Jeudi, te Mars prochain.

 

    

   

   bes CIVRES de TRAN:
MES da PREMIER an QUI % du mois pre
chin, ces «jour inelusivement.

 

GEOL ROBSON,
Secrétaire.

 

“aly Vi fév-m

NOUVELLECOMPAGNIE

GA

LA CITE DEMONTREAL.
L'ASSEMBLÉE GENCRALE ANNSUELLR

des ACTIONNAIRES de Ja NOUVELLE COM-
LAGNIE DE GAZ DE LA CITÉ DE MON-
TREALaura bieu an BUREAU des TRAVAUX
de In COMPAGNIE, GRIPE NTOWN, LENDI,
le CINQ MALUS prochain, à UNE Lente P. M,

l'ar ordre du Bures

 

 

 

 

  

0. ROBSON,
Secréimire,

Montréal, 17 février 1450—m

BOSSESA WN

LETTRESDE CHANGE
BILLETS PROMISSOIRES

Desire Girounrd
Un beus Votume relié de plus de 256 pages in-80.

A VENDRE
Cher Îes principaux libraires de Montréal et Qué-

«
PRIX #1,

A LOUER,

Montréal, 31 fév, 1500,

AU premier Mal [rorain, Ia MAINON
occupée pur Mr. Fauteus ev Mme, Bt. @ extraite de héritère, ef irop nomeUX, qui agissent!J (orenoes pour diresomblablement gus

=

| nentionobes duns celehague partie decane!™ laveriimetnent, Dose,Mlimeataira, et que fe | à 3.
sont bond et ales daa} |

Prixes3 limes,
. Le ‘ Resteurateur du F el les ‘PilulesCathartiques de Famille” sont détaillés per lesPharmaciens en général et vendus en gros per
es marchands se toutes les grandes villes.

8. W. SANFORD, M. D..
Ahricant et Propriétaire.
135, Srondway, New-York.

Térembre 1 839g

 

  

   

in Germain, coin des rues Craig ot Coté,
Avantag enrement sitiée pour tenir Maison de
Pension et Bureaux d'A vocats, étantdans la pare
tie ceu! ralo de la ville, On pourra passer un
bail pa ur une ou plusicurs années, adresser Au
Sousal gud,

2
32 L Tes, occupée depuis plusieurs anoées par

Mr, John Turner, commme bôtel, faisant
face au port, pres de W, Jos. Donegani. Un bail
de plusieurs années ai on le désire.

LOUIS ve LAGRAVE,
No. 46, Rue 8%, Gabriel,

Cette maison située rne des Commissai-

 

llnor-k 

ee

DE LA CITE DE MONTREAL.‘

 

| La Seale Preparation dignede ls Con
fiance et du Isticrege Livia

PUISQUE DES HIMMKS D'ETAT, DES
JUvr3, LES MEMBRES LU LebbÉ,

Ven Danes et des Meatiours de 10.4 +6 Lespar
Nes du note 1emotguen' en fave role Cefllcas
esté du hestauiuteu: des € heveux de Wood et que
les ueusieurs de fu presse sont unsiines à le
préconéer. On ne peut donner 101 qu’un petit

: noinbre de erslificuts Vous en exIgeE d'uvires
l voyez les crrcalair it vous sert Le possibl
d'avoir ueun doute.

  

  

  

47, Wad 8t, New-York, 20 dée. 1658.
Mersiennn: Ou à reçu votre note du 1d cous

rant, mentionnant que vous avez appris que j'a-
vais reliré uvanluge de l’uvage du Resteuta eur
des Cheveux de Wood, et par iuguelie vous me
demandez mon cesltficat si je 66 m'y objecte sue
cunements

de vous l'envoie avee
pense que vous le mere
mes cheveux clita
   I

acs! une lerdance
se boucler ; 118 Commencerent à grisonner à y à
EUsIEON Cig on $iX ans, be dessus de ma tite per.
dart wa sereibilind et ia igre vommes çait à s'y
tonnes, Ces inflimilés ciunssivnt avec ie temps,
lormqu'il y 4 enviion quitie mois il en survint
une quatrieme, ef ina cheveluie commerçant à

 

tomin €, je fus menucé de devenir chaux e.
Dans cette désage sable attente, os ne conseille

de taire Ceasar du Restauratour ds € beveux de
Wool, surtout pods andtee lu chute ms <he-
Veux, Gui je he colnplais pas que des cheveux
gris p.esent Feveni & leur couleur primitive, 4
moins de les trindre, Je fus cependant grande:
iarnt surpris de voir qu'après là consotnmation
de deux bouteilleus seutement nou-seulement mes
cheveux cessérent de tomber, mais qu’ils revir-
rent à leur couleue primitive et que ba censibilité
tut rendue à nun périciane, et cutin que 1ogne
disparat, et ceis le entistaclion de rson épouse

  

  

« pro | Qui m'avait engagé à emplopyes ce remede.
L'est pourquoi, færdles upmbieuses obliga

tions que je duisé sun sexe, Je lecomisande à
tous les époux que estiment l’eduiration de leurs
épouses à profiter de mon exemple, et d'employer
ce tring le vileur che veurs commence & lumber
ou à gieunber.

Vo're, ete, BEN. A. LAVENDER,
AOL) Wood & Cie, 410, Broadway, 3

Slamueston, Alu, 20 j t 1858,
Au prof. O. J. Woud: het monsieur : votre

“*Restunni teur des Cheveux” à fait tant de bien
à ma chevelure depuis que j'ai conmencé à en
faite Usage que e veux Inde conpaitie au publie
ses grande (flute sur Ire cheveux, Un homme
nu une femme peut perde presque toute aa ches
Velie ot en ayant devours À votre “Kestaura-
Leur,” elle device dra pros belle que jemais § est
dis mains ce que j’us éprouve, Cary le tony!

Vote, ete, WaH KENELRY
P.8.—Vous pourrez puli ver le téu

vous le voulez le putbiiast der
aux du Sud vous obtisr.diez d'avantage le patio
nage du Sud, Je vois plusieurs de vos ceut.rieata
dans le # Mobile Mercury”, un bon «a journal
du Sud.

Ww. H. KENEDY,

RE:TAURATEUR PEs CHRVEUX
bE WOOD.

Prof. © 1 Wrois Cher monsieur: À yant eu
le malheur de prudze la meitieure paitis de mes
cheveux de lu fievre jaune, à la Nouvelles
Océans, eu 1551, je tue vi gag à exsayer voire
préparation que je trotval sépontre à Pobjet
désiré, Ma chevelure eat maintenant épaisse et
20) Use, #1 je ne puis astez Vous exprimer Ina
TerUNERISAN Ce [OUI Ce Trésor que vous j rueurez
aux uilligies

FINLEY JOHNSUN,

Le Iles aurn‘eur ert ma en louteil'ew de 3
dimensions, savoie ; latgee, moyernes et petites ;

la petie cuntient § jante, et se vend $1, ta
moyenne renferme au Moins 20 par ceut de plus
en proportion que la petite, et coûte $2; la
grande tient à, 40 par cent de plus en proportion
et se détaille pour $3,

0, J. Wood & Cie., propriétaires, 414, Brou-
dway, New-York, et 114, tue du  aiché, St
Louw, Mo,
En vente chez tous les l'harmaciens et cl« 2

les marchande d’arti de fantaisie,
LYMAN, SAVAGE & Cik, Agents pour

le Canada,

 

   

 

      
   

 

 

   

7 déc—tm

“Ecote-Modele de Montreal.
Vo. RUE ST. CONSTANT.

  

 

UNE EDUCATION COMPLETE de Fran-
çaix, sur le Commerce et les Méthématiques est
faite daon cette institution, 4 des conditions mo-
dérées.—Comme onfait 1a lun stricte attention
4 ls conduite morale et Jitteraire dea Elèves qui
ssnstent a cette école ; aucun re devea faire ap-
plicotien, à moins qu'il ne soit bien contin et d'u-
ne réputation satisfuisante—et ce n'est qu'd ces
conditions qu'il lui sera permis de rester. S'adres-
ser au Principal, W. DORAN

  

Montréal, 10 junv—emk

À VENDREOÙ A LOUER,
DANS LI

VILLAGE DE SAINTE MARTINE,
COMTE DE CHATRAUGEAY, (0,

 

Cette Place, si bien connue, située vla-é-vis
lise et occupée durant ces dix dernieres
pur le Soussigné comme magnain géné-

nt la meuilleure [lace de Commerce daus
le Village.

Il ya une maison contenant dit appartements,

  

ne, ke, &c, ke.
le Magasin est duns un bonordre, et uv Sto-

re de 45 pieds de lung y est attaché il con-
tient un Grenier à grains, Ktables, Remises, £c.

L'acheteur pourra avoir le tout ou une partie
dufonds à des conditions de paiement libérales,

Le Soussigné désice vendre parceque ses an-
tres affaires ne lui permetient pas de voir à cel-
les-là,

l'our autres partieullarités s'addressr à
". IWENDERSON,

Heanharnois.
Montréal, 2: fev,

 

LA BANQUEDU PEUPLE
AWEE.

TRENTIÈME DIVIDENDE,

LES ACTIONNAIRES DE LA BANQUE DT
PEUPLE sont, par les présentes notitiés qu’ N
DIVIDENDE semi-annuei de 4 0p0 pour les six
mols expirant eu Zi du courant & été déclaré
AUJOUTIDIIUT sur le capital veraé,ct sera pare
able LUNDI, le CINQ de MARS procin et
es jours suivants.
Le livre de transport rern fermé depuis le 14

Jusqu'au 24 courant, ces deux jours inclus
Par ordre,

    
 

    

W OH OLEMOINE,
Caissier,

10 février 1850.—cad—11

Applieation an Parlement
 

Provisce ne Caxana,
District de Montreal.

LES Sougaignés donnent avis publie qu’
diresserant à Ia Législnture de cette Pr: ,
sa prochaine Session, pour obtenie un acie da.
mendement à l'Acte des Municipalités et dea
Chemins et pour érigeren nne Municipalité sé-
parée partie de Ia nrinicipalité de ln paroisse de
Bt. Antoine de Longueuil, suvs Je nom de muni.
cipalité de Ke. Hubert,

LAURENT BENOIT,
ALEXIS TREMBLAY,
FRANÇOIS CIARON,
FHANÇUIS DAVID

Longueuil, ler février 1860---dm

Situation demander.
VN JEUNE HOMMEqui ent dans le commer-

 

  

 

 

 

Livres inte noe mufeon de commerce on dan
an bureau, Radeeser dco lueean,

25 (dy—=myp

Dissolution de societe.

AVIS PURLIC v  les présentes donné,

à Heaularnois sous les nom et raison de ment mutuel.
T. POIRIER,
BEN. PARENT,

Heauharnois, 22 février 1860am

5 compris Chambres à coucher, à Diner, Cuisi- Hi

ce depuis quelques annére, désire avoir nne si-
tation comme Comtnis on comme Teneur de

 

A VENDRE,
A L’INDUSTRIE.

LE SUUSSIUNÉ offre en vente
Un magnifique Moulin a

Farine,
biti en pierre, sis aur le roe ainsi que 1a
chaussée, sur Ja riviere L'Assumption,

4 ups lieue de Industrie, contenant CINQ l’AI
RES DE MOULANGES FRANÇAISES, de (5
meilleure qualité ; chaque paire de muvlange
ayant une rous a eau es fonte. Une quille pou
faire sécher l'avoine, cunatruite à l'upreuve d
feu Il y & une suraboudance d'eau en toute sui-
son. Une maison pour le meunier, ute écurie
pour l'usage des personnes venaut au moulin, de
y sout attachées.

 

Une Terre
De cent-viugt arpeots de superficie,
80 arpents en bou état de culture, 4
Wrpents en sucrerie, Inalson, granges,

écuries, laiteries, &c., dessus conatruites,

Une autre Terre
Située à dix arpents du village d'Indus-
trie, d'un arpont ct demie de fiout, sur 23
arpeuts de profondeur,

Une autre Terre
De 22 arpeats de profondeur sur 3 ar-
pente de front, 20 arpents en culture,le
reste en sucrerie,
 

 

Un Emplacel rent.
Situé duns le village de l'Industrie, avec

mn maison en bois de 50 pieds de longueur
sur 30 de profoudeur, allonge pour euial-

ne, de 24 pieds quarrés, et cuve de toute lu gran-
deur do Is maison, bungard à grain, grange,
écuries, reise i voiture, remise à bois, glacière,
luiterie, &c.

 

Un autre Emplacement.
Situé dune le dit village avec maison à

Ha elages, en briques de trente pieds
quarrés,

   

 

  

pincement,
it village ; avec maison
2G, à vu étage, wvec au-

 

Un autre E Incement.
Kitué au village avec maison à denx éta-

£a+ en bois, 30 pieds sur 24,

-Un autre E
Situé dans le

ih de 30 pieds au
res bitisses.

—AURAI .

Plusieurs Terres dans Suint
Gabriel de Brandon.

CONDITIONS LILÉRALES.

S'adresser à
ED. SCALLON,

Village d'industrie
3 dée—mk

‘Graines de Bled d'Automne.”
LE succès obtenu par lu culture du Blé d’Au-

tomne étant pleinement apprécié Jar nos agrieut-
teurs, fes soussignés en ont importé une quantité
qui u été choisie nvre beancouge de soins, expres-
sement pour la culture, et qui sera vendu quan-
tité pour satisfaire l'achetvar et à bas .

GREGORY & CIE,
Marchandy «de fleur et de graines.
37 lue des Commissaires Montréal.

 

  

_20noût, _ _ Lu

BEURRE! BEURRE!!

UN reçoit actuellement UN Lt ) CHOISI DE
BEURRÉ.

A vendre par

 

GREGORY & Ci,
37, Rue des Commissaires,

SOIN-.
LES Koussignés viennent de recevoir 170

SON qui est actuellement emuagasiné
au Canal.

Tia lo vendront en LOTS pour satisfaire lez
ACHETEURS à PRIX REDUITS.

GREGORY & CIE.
37 Rue des Commissaires,

6 sept.

 

 

ON reçoittous les. joursts QUALITES de
FLEURS SUIVANTES si bien connues (Strong
Bass.

Moulin MATILDA,
" MIRICKVILLE,
“ ; SEY,

JERVILLE,   
En quart, veasnt directement de mouline. No-

tre assortiment ordinaire de fleur de choix, de
Roût, superfines, extra, et de qualitésinférieures,
que nous of uns aux PLUS BAS PRIX pt
MARCHÉ,

GREGORY & CIE,
37 Rue des Commissaires.

BLED.
LES sousai

 

  
exceuteront des ordres pour

D et autres PRODUITS DU BALUT-CANA-
DA, avec cité aux plus bas prix du marché,
par l'entremisu de leur maison à Toronto

GREGORY & CIE,
37 Hue des Commissaires.

   

 

27octobre. J ——— ——

A VENDRE;
“PROPRIETE LATOU

VENTE CONTINUEE.
ON continue la vente des superbes lota ae le
PROPRIETE LATOUR," Beaver Hall, à ven-

te privée—Hon titre.—Termes faciles, — Pour
plan et conditiuns,s'adresser à

.E.& C.F. PAPINRAD,
26, Petite Rue St. Jacques,

Montréal, 21 fév—k

Assurance Provinelale du
Canada,

CAPITAL SOUSCRIT £1,987,000,

BUREAU PRINCIPA.—TORONTO,

ERANCHE L! BUREAU:

NO-28,RUEST-FRS-XAVIERMONTREAL

ASSURANCE

Maritisme et contre le Feu.

Président—iton. J. Hit- ce - l’résilent—J. —
iyard Cameron, Howard, Eve,

DIRECTEURS:—

Ion. Gro, Crawfort, Lewis Mallat, Rec,
(ico. Duggan, Jr, Kcr, J. 8, Howard, E
Hon. J.
w,
KR.

  

 

  

 

 "
I. Cameron, flon Malcoim Cameron,

"erin, Ker, An Morrison, Ker,
. Jones, Ker, se rou, Lier,M.1%.0

WP, Colton,

 

  

   

ser,
Directeur en chef et Acistant-Secréinire,

Secrétaire — J. 8. J. J. Woodhçuse.
Crocket, Ker, Fer,

Banquis

 

Toronto, Ba:que de la Cité
de Montreal.

Solliciteurs —MM. Doggan et Burns,

Cette Compagnie Canadienne contique d'As-
euter contre le Fou des l'roprislés de Loute des-
eription aux taux les plus molérés,

l’ertes promtement réglées.
C. ROLES BELL,

Ageata Montréal,
Montréal, 24 sept. 1859, 48

A VENDREOU A LOUER.
UN BEL EMPLACKMENT, bâti d'une

lonne maison veuve, en bols, de 32 x 28 
Tate du Canal de

qui passent dans le l’anal.
S'airesser, à

MOYSK PLANTE.
Ste, L'écile, Vallée Foild, 25 fév—1—k 

LAMINERVES

plode, oitné dans nne des meillents post-

que In Société qui à existé entre las House née, hon sult Jur le commerce au pai ne. personeof » ue de profession, dans le villuge de Ste, Cécile,

RIER & PARENT, à été dissoute de consentes puharoois, à quelques pas del'Eglise, rt près du lieu où arrôte lee vaisseaux

 

MARS1860.

Chambre des Notaires de

Montreal.

LA Séance de ta dite Chutubre tenue le 15 du
coutant, era, conformément à | ajouruement d'i-
celle, contiauée le 1 Mars prociuin, à Ju heu-
res, A. M.

Par ordre,

 

JE. LAPPARE,Sect.
CNN

Montréal, 28 février 1szu—1—ci

MAGASIN DE THE
ve

LONDRES.

  

  
  

 

Extra puberhe J }
du do 4 4. cd
da da ivre

VIEUX NY avre
TWANKAY corsde thé |  
Cutis moka, dle dara, |
Wuranti pris save tas 1e

Chien Lat de lun ve

tlie et de Jamaïque
mun chaque jour.

re du magasin.  

  

    

Eplerrios ae tot mriptiond et sans adui-
tératéon .
Tuat vrai ory el gutaan nad,

Magasin de Thos de Lond. es,
47. Grund rue 84, Jaeques,

(Ag quant l'Eglise Méthotiste )
13 janvier,

HOTEL Be L’EMPIRE.
No. 12,

RUE BONSLCOURS.

CR VASTE (TABLISSEMENTcontient des
Cabivets particuliers pour les voyageurs pressés,
vit l'on pourra etre servi en quelques winutes, de
tous les mets que Lon peat se procurer duns au-
cun Eestaucent de premsieie classe,
La table d'hote du Grand Sion de l'Etalilisse-

ment sers ouverte depuis MIDI jusqu'à TROIS
beures, chaque jour.

PRIX POUR LE DINER 30 SOUS,
Le service de ce vaste ilatel se fuit avec toute

la régularité et lu courtoisie possibles,
LE SALON AUX LIQUEURS.

Les personnes «pif tvnnent le Salon aux Li
queurs sont tres-verséez dans la préparation de
tuntes esveces de buissons ou breuvages selun le
systeme des grands Iotels d'Europe.

VINS DIE CICAMPAGNE, GFNIEVHE, ESU-DE-VIE, KT
TOUTES SONTER DE VINS, AISSI QUE LIQUEUES

FrANg Wy AC,

Untient à ce comptuire : Uigares de toutes
sortes.

  

  

   

COMPTGIR AUX HUITRES,
On peut avoir dans le plus court délai, des

Muitecs d'en ba de Portland, de New-York, &e.

EU DE QUILLES,
Les persunnes qui désireut prendre une agréa-

ble partie de Jeu de Quilles peuvent venie »
VHIotel de l'Emplir. Edes y trouveront les quatre
meilleures Al = Montréal : In plus
grande tranquilité y rene congtament,

Cet Etabilseetment pussedu ua grand nombre
de chambres à coucher, u lu disposition des voya-
geurs qui se trouveront logés à bou marché et
aussi confurtubiement que duns aucun autre
grand hotel de cette Cite,
Le propriétaire est sctuell ment à faire cons-

truire du nouvelles ubred pour les voyageurs,

SCULITES.
Le Propriétaire à à ln disposition du public

Husicurs places pour chevaux, dans ace mugniti-
ques Ecuries ct precdra le plus grand soin des
chevaux qu'on voudia bien lui contier.

J. B. EMUND,
Propriétaire de l'Hôtel de l'Empire

 

 

     

  

  

 

20 déc

VENTE TS
Par Auforite de Justice.

SERONT VENDUS le DOUZIEME jour de
MARS prochain, à DIX heures du matin, à la
porto de l'Eglise de ls paruisse St. Muthing, au
plus offrant et dernier enchétiescur, les lmmey-
bles ci-apres désignés, dépendant de la comœu-
unuté de biens de feu Jean-Baptiste Demers avec
Dame Elisabeth Bouchard :

10. Une TERRE située au premier rang dec
terres de la puroisse St Mathixs, de in con-
tenance de (uatre arpents de front sur trete
te arpente de profondeur, plus vu moins, te-
nant pardevan chemin «de [un Reine de la
]rremisre concession, jar derriere au chemin
de In Savane, d'un coté partie à Joseph Vi-
geant et partie à ln succession de feu Wil-
liam Yule et d'autre cote à François Vu-
rieur, ét au lopin de terre en second lieu dé-
crit ; avec une maison cn pierre à deux éta-
Ces,troie granges, écuries, hangard et au-
tres dépendances dessus construites,

20. Un lopiu de terre situé au même lieu, de
la contenance de deux arpents de front sur
Quinze arpents de profondeur, plus ou
moine, tenaut pardevant ot du côté sud à
François Vurieur, derriere au chemin de la
Savaune et du coté nord à la terre en pre-
mier lieu désigné, sans bâtisses,

Pour plas amples informations, wadresser au
Notaire soussigné,

8, BERTRAND, N. I,
St Mathias, l7fér. 1460—1s4

Chaufihge et Ventilation.
LES vouesignés attirent l'atieution des per-

sonnes qui ont beauin de chaleur et de ventila.
tion pour bâtisses de toutes grandeurs, sur leur
NOUVRAU SYSTEME qui cat le plus économi-
que et le plus eùr lutroduit des temps présents.
Des ordres pour couvrir en fertlanc, feuillard où
nutres ouvrages duus leur ligne. Le tout sera
promptement exécuté.

S. & W.J. HÔLMES,
135, rue St Paul.

Montréal, 31 janr—emk

Lectures Gratuites,
LES COURS DE TURES GRATUITES

pour 18450, sous ve auspices du Bureau des Arts
et Métiers seront Faits par l«

PROFESSEUR ROBINS
De l'Ecole Nortuale Metill,

SUR LE FER ET LES METAUX ALLIES

L'INSTITUT DES ARTISANS.
LA PROCHAINE LECTURE sera fal

te MARDI SOIR, le 21 de FEVRIER pro-
chain, et le Cours sers continué chaque Mardi
subaéquent jusqu'à ce qu'il soit complet, com.
mençant à HUIT henres chaque soir,

Des expériences scout jointes aux lectures,
Ceus qui désireraient étudicr le sujet plus pro

fondément peuvent profiter de l'ocession de In
lecture d'iotruduction dans une classe gratuite :
M. le Professeur Robin les rencontrern tous les
Jeudis soirs aux mémes heure et place,

{ar ordre,
I CIEAMBERLIN, B.C. I.

Nocréuaire.

    

   

 

 

Montréal, 20 fév —

M. 1dler
ATTIRE l'attention de pes pentiques et du

tublic en général sue ta provision quil 8 main-
tenant en mains, de PLUSIEURS CENTAINES

DE JAMBONS
(SUGER CURED)

COTÉS FUMÉS
(SIDES OF BACON)

etdont In qualité à, depuls longues années,
donnée une satisfaction sl générale,

SAUCISSEDEBOULOUNE
Fraîche et bien arrangée.

On trouvers ces articles toujours en mains au

No. 16, Marche Bonsecours.
Montréal, 18 fév.—m

MATHIAS C. DESNOYERS,
AVUCAT,

VIENT d'onvrir son Bureau ay No. 52, rue Bt.
Gabriel, ancien Bureau de MM. Ouimet & Morin,
pot D, auivrn les Cours du District do Terre-
ne.

Montréal, 14 fév

  

 
 

A VENDRE
lo.—Lot No. 7, dans le 8me rang ; environ 200

arpeuts de booue terre, partie défrichée,
avec ub mudlin à (ariue, Wwoulin à scie, une
maison et ne grange.

20.10 arpents Je terre, avec un moulin à scie,
8 mille morceaux de bois de sciage de pn,
unlot de billots, maison, &C, dans le Une,
rang.

20.—Unautre lot, d'environ 240 orpents Tous
ces terrains sont duns fe townabip de Kil-
kenny, à une distance de Jü à milles de
Montréal ; avec de buns chewing en toute
saison. Les moulins sont en bon ordre et les
pouvoirs d'eausur lesquels ils sout érigés
sont infaillibles, Le propriétaire est décidé à
vendre pour moitié de lw valeur.

Les conditiuns seront des plus faciles.
S'adresser au propriétaire suussigaé, à SL.

Alexis,
, J. DUFRESNE.

 

21 jeav. 1800

CUVENTE
l’ar Autorité de Justice.

 
 

SERA VENDU et eijugé au plus haut et
dernier enchériseur u Le poste de l'Eglise de la
paroisse de St. Michel à 1chauge, VENDREDI,le
DEIZIÈMEjour de AUS prochain, àDIX beu-
res de l'avaut-sidi, 3 ln.meuble suivant dépeu-
daut de la coiumub. uté de biens qui à existé
entre Sieur Frauguis-Xuvier Dubois el feus Dae
me Eutalie Surprenani, savoir :
l'ae terre située en la paroi St. Michel Ar-

change, daus le district judiciaire d'iberville,
conteuaut deux arpents et un tiers d'arpent
de large sur vingi-uois arpents de profun-
«eur, le tout plus ou uvins, tenant, à un
bout, vers lv nord-ouest, partie à Grégoire
Rouilld partie à Jean Ble. Sehile, à l'autre
buut, AU ruisseau Hluise, d'un coté, nu «dit
Gréguire Mouillé, et d'autre coté, à Jean
Louis Mailluux, Avec une maison, upe gran.
ge et autres bâlisses desaus construites.

Pourles conditions, s'adresser au propriétaire
sur les lieux, ou au Notuire soussigué,

C. BEDARD,
Nop

 

  

 

St.Rémi,22fev. 1800—tsd

LA COMPAGNIE
ps

L'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LE FEU DU

COMTE DE MONTREAL.
AVIS

LA COMPAGNI -de ASSURANCE MU-
TUELLE contre le ‘e (du COMTE’ de MUNT-
REAL, continue d'ase--rer les PRONRIETES des
CULTIVATEURS et sutres propriétés isolées, à
une plastre par cent Jouls, pour trois ans; avec
un billet de prime de viugt pinstres ponr chaque
cent louis d'asaurés, pour être cotisé suivant les
perteset les dépenses de Is Compagnie.

Elle n'Assure pns dansles villes et les villages.
Le monlant assuré maintenant excède deux

millions de piastres ( 2,000,000).
P. L. LsTOURNEUX,

Montréal, 4 mars 185:

 

  

 

 

Rhnnies Enrouement
IXPLUESZA, IMITATION, ou toute
affection du Gosier, ainsi que le
NRuuxE coxsompuir, ia Coquete-
cue, la BHONCHITE, L'ARTHME, le
Catitanne GUÉRIS par les Lo-

AxuEs où l'astiLes de it OWN,
Simple et élégante combinaison pour rhumes, &c

Du, G. F, BIGELOW, Hostan.
Ellesout été des plusefficaces pourl'enronement.

Kévd. H, WARD BEECIER,
“en recommande l'usage aux orateurs.

Revd. E. HL. CHAPIN, New-York.
Trés-cfficace contre l’enrouement et limitation
du gosler si conununz chex les orateurs et les
chanteurs.
Pref. M. STACY JOHNSON, La Grange Ga
Maitre de musique, Collége feminin du Sud.
Deux outrois fois j'ai eu des atiaques de Bron-

chites qui m'ont fait craindre d'etre obligé d'u-
bandunner mon minis'ére. Mals après un use
modéré des “ Troches ” ou Pustilles do Brown,
je me trouve actuellement à même de prècher
chaque nuit durant des semaines cntleres, sans
le moindre inconvénient.

Révd. E. b. RYCKMAN, A. R, Montréal,
Ministre Wes'eyan.

A vendre chez tous les Dreguistes du Canads,
u raison de 25 cents la boîte,

5 nov—smk

Assurance d'héat € pire te Feu,
CSTATE FIRE INSURANCE,)

BUREAUX PRINCIPAUX—8, PALL MALL

ET 31, LUDGATE HILL,

Londres.

Etallie en 1856, par une charte du Par-
lement Impérial.

Capital,--82,500,000,
AVEC AU-DELA DE 1000 ACTIONNAIRES.

Président,—Le Trés-Honorable Lonp Rzaxk.
DLicecteur-Gérant,—l'atkie Monktsox. Ker.
Socrétaire,—WiLLiau CANWELL, Ecr.

 

 

 

On peut voir tous les juursle livre de funds sur

le ccmptoire au

Bureau Principal, Branche Canadienne,
Toronto,
 

Syndics et Bureau des Directeurs en Canada :

Honorable Jobn Koss W.l. flowland, Kcuier,
John Crawford, Eer, MP
Win, McMaster, Kcr, | William Ross, Ker,

| Wim. Îlenderson, Fer.
Hanquiers-—La Banque de Moniréal.
Avucate.—Itusa, Crawford & Crombie,

Cette branche n'a été ouverte qu'en Janvier der.
nicer et a tnuinteaant un revenu de

$75,000 !
Qui sont retenues dans ce pays,

L'Angmentation des alfuires en Angleterre est
mns précédent, comme ou le verra par les 1€-
tours parlementaires et ce qui à paru dans le
rapport de septembre dernier :

** L'on verrn par ce qui suit que le montant to-
tal d'alfsires durant les dorniers neuf mois des
opérations de cette Compagnie a été de vingt
deux milles, ucuf cents et une nouvelles polices,
produisant un revent: annuel additivuel de

$1560.000
Représentant des proprictés nesurécs au montant
de

Trente Millions de Piastres,
Le rapport dit en outre, que “les Directeurs

félicitent les ne

 

pnnaîres sur l'augmentation sn-
fluires de ia Compagnie et
ons de croire qu'avec ses re-

lations bien connues, ls compagnie ne peut man-
quer de conlinuer ans les metnes proportions.

Le Capital de ls Compagnie est entiérement
effecté aux dottes dufer, sans réserve au dépar-
ternent de lu vie.

Toutes pertes en Canada sont eoumises aux
messieurs composant le Hireau ui en examinent
les particulnrités, et si Uouvé:s vultisantes, 4 de
«uite” en urdonne le paictnent. Ceaysteme nous à
fait recevoir uu grand sombre de lettres de remer.
ciment.

Si quelques dificultés s'élevalent entre les ré-
clamants et la Compagnie, le Gérant a plein
pouvoir d'accepter tous les procédés en loi.

ALEXANDRE STEWART,
Uérant de I'Amérique-Britannigue«du-Nord.

SIMPSON & BETH

 

  

  

 

A gents.
35 Tue #1. Frangois- Xaxier,

Montréal.
3 Décembre.—qumk

B®Rea» AA ES «

 

LE SOUSSIGNE donne avis au public qu’il «
entoains une consignation régulière se toute on
wes da FLEUR superfine, extra, FLEUR DE
FANTAISIE, ote, frovenant de plusieurs mou
flon sitiés dans les comtés les plus féconde cn
blé cu l'nnade, le tont au prix du marché,

1114, Pois, ele, on vreteu pacte
+ lecnan—Letounsigné ren 1 journellement du
bourte frais de différentes laiteries, propre à être
transporté aur les navires.

Polsson biane et truite du Ise Îuron péchés
en autonne, ct de 1a meillenre qualité.

JOHN DOTGALL
Marchand commissionnaire

Que Bt. Paul, No. sho,

 

    Montréal 13 Janvier,

  

— =3

M. WUGK SABATIER,
Ci-devant Pianiste de la Duchesse

de Monipensier,
A l'horneur d'informer ses amis et le publie, que
s'étant décidé à demeurer à Montréal, il donnera
un COURS D'INSTRUCTION BUR LE PIANO
et dans FART DE. LA COMPOSITION,

B'udresser chez MM. NURDHEIMER, ou nse
résidence, 83, rue St, (Constant,

TERMES l’AR QUARTIERS.

Trois leçons par semaine. . $33

 

  Deux do do - $34
Une do do .- $13

ler mars.~m

 

 

AUX CAPITALISTES, —
A VENDREOU A LOUER.

l0—DEUX MOULINS A FARINE, situés
sur la Riviere Châteauguay, avec buit moslan-
des, un moulin à cardes, un moulin à scie, &c.,
avee autres dépendances et quatorze arpents de
serre en superficie.

l'a de ces moulins est propre pour tne manu-
facture.
20.—UN EMPLACEMENTde six arpests de

terre en superficie, situé au méme lieu, avec
maison en pierre, un pouvoir d'eau, &c.
TERMES FACIL

s'adresser aux SUEUR
Moutréal, 22 fev—mk

ASSURANCE

WT TWa"HW
FIRE & LIFE I\SCHANOE ASSUCATION

DA LETERRE.

CAPITAL SOUSCRIT........
UALITAL INVESTIPOUR LE

  

 

  
 

 

£2,500,000 sig,

   
   

 

  

 

 

 

IT . $391,012
REVENU DU FE 335,000
FONDS RESERV 52,505
REVENU DE LA VIE... 137,500
FONDS BUR L'ABSURANC
DE LA VIE. 333,657

Les derniers rapports présentés aux setionnai-
res montrent que pres de trois cents réclamations
pour le feu ont été arrangés durantl'année der-
nicre el le fonds d'assurance sur lu vis à aug-
menté de $93,400,

Undonne des polices sur la vie et le feu aux
teux chargés par les autres compagnies anglai-
se5,

W. P. REYNOLDS,
Directeur dans l’A. B. du N.

iureau, 48 Rue St. François-Xavier,
ao

Ste. Françoise Romaine.
CETTE BELLE RESIDENCE,située au cola

des rues Dorchester et St André, est destinée à
recevoir des Dames et Demuiselles, qui désirent
mener une vie tranquille, ioin du bruit des Hôtels
et du tamulte de lu cité. Le soin de la maison
est contié à des religieuses dont toute l'ambition
est de reslre Jeurs pensionnaires heureuses. Bas
dresser, pour les conditions, à la Supérieure de
‘Etablissement.—11 fév—i

 

20 fév.
 

 

  

“ Maison àlouer.
LA maison actuellement occupée par

fh Mr. Laurent Richard, ( ci-derant Hôtel
Mack) Place Jacques-Cartier. Sadres-

ser au Hureaudu l'Education.
1 fév

CLOCHESD'EQLISES EN ACIER.
LES Soussigués ayant été nommés AGENTS

en CANADA pour lu vente de CLOUHES EN
ACIER pour EGLISES et FABFIQUES, sont
actuellement prêls à exécuter tous ordres qui
leur serunt donnés,

MM. NAYLUR,

 

Ces clocles sont fondues
VICKERS & Co, de Sheffield,Angloterre. Elles
ont un son pur etrmélodieux qui est particnlier à
l'acier, et duivent ul'élasticité du métal 1a vibrae
tion qui pénetre à do grandes distances.

Les cluches d'acier sont bion plus légères que
celles de métal ordinuire de même grosseur, ct
sont conséquemment plus faciles à souner ; €
vu lu denelté et lu force bien connue du métal, i
est pour uinsi dire impossible de les briser par
page oriinuice.
Ces cloches ont été introduitesavec succes

les plus grandes villes des Etats-Unis et du
Canada « l'usage des Eglises, Fabriques et pour
alarmes de fou, &c., et étant vendues à besucoup
meilleur marché que les clocles de métal com-
posé. Co tait, ajouté à leur légereté, à leur force
et à leur lonceur de son, ne peut manquer de les
tecomtuander à In faveur publique, '

# Les cluches d'acier combinent donc, en cone
séquence, une liotation en qualité et puise
sance de son, avec plus de facilité pour les ple
cer ct les sonner çvu ln légéreté de leur 0)
et une éconoinic mutérielle dans le prix.”
CLoUNETONS ET SONSETTEZ FUNDUR AVEC LA PLUS

GRANDE PONCTUALITÉ.
Chaquecloche garantie pour un an, avec usage

convenable dans tout climat.
Des circulaires imprimées, accompagnées de

  
 

   

fournies en s'adresemnt à
FROTIINGHAM & WORKMAN,

Montréal
Agents pour ie Canada.

HOTEL DUCANADA
AVIS AUX VOYAGEURS.

LE propriétaire de l'Etablissement cl-dessus a
le plaisir d'annot cer à ceux voudront blen patro-
ner sn mwison, que ses Voitures d'hiver seront à
l'arrivee de chaque convul de chemin de fer pour
les transporter gratuitement.

SERAFINO GIRALDI.
1év ~dmk _ D

Avisnux Enstituteurs.
LES Commissaires d'Ecole (ie In parolses de

Ste. Julienne ont besoin, pour ls premier Juillet
1860, A UNE INSTITUTRICK ponvant enseis
gner l'Anglais et le Français. S'adrèsser, frano
de port, au Soussigné,

A. H. pe CAUSSIN,
Bect, ‘Trés,

10 janvier—dmk
  

Montréal,

La Ainerde,
IMPRIMÉE ET PUBLIEE

PAR

Duvernay, freres,
RUE Sr, VINCENT, No. 1@

LES MARDIS, JEUDIS ET SAMEDIS

MATINS.

Abonnement @4 par
PAYABLE D'AVANCE,

EDITION HEBDOMADAIRE
PARAISSANT TOUS LES VENDREDIS

Prix : 61 par annee
PAYABLE FEXPRESSEMENT D'AVANCE,

Ceux qui veulent discontinuer doivent en dope
ner vis un mols avant leur date échue ot payer
ce qu'ile doivent, autrement l'envoi du journal
leur sera continue,

  

Tarif des Annonces.

Bix lignes et au-dessous 28. 6d. e ls pre
mière Insertion et Td. pour craque inseriton
subséquente.

Dix lignes Et au-dessous, 30. 44,, pour Is pees
wiete insertion ot diz deniers pour chaque sui-
vante. :
Les Insertions subséquentes qui ne seront pes

ordonnées plus souvent qu'une fols par semaine,
deux deniers parligne.

ANNONCES ORDINAIRES.
1e 3d [M

 

    Ces avis devron: compagnés du tes ree
quis, ai non ils ne serent pas publiés.
Les notices spéciales palerontle peiz ordinaire

des annonçes.
ARBANURNENTS ANNURLA.

Do carré de 33 lignes £7 10s pan,

 

 Uacami-earré, 17 lignes 4 109 » de
lelui qui annonce à l'année urs

\

J
de changer pee satonges wus legice —

descriptions, recommandations, prix, &c., seront .

 


